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“Les Montéchos’”, sous la direction de M.' Albert La France, 
se rendra en Israël, à Noël, En plus de participer à un Festival 


de chorales à 


Bethléem la veille de Noël, la chorale prévoit 


s’exécuter devant les habitants des villages, dans les kibbutz 
et en de nombreux autres endroits, lors de sa visite de 15 
jours en Terre Sainte. Sur leur chemin du retour,t les 
choristes arrêteront à Rome pendant quatre jours pour 
assister à la clôture de l'Année Sainte. 


À .la mi-septembre les 


Montéchos recevaient un com- l'Office National Israélien de 


muniqué de l'Office israélien 
de Tourisme, invitant des 
chorales du Canada à se join- 
dre à des centaines d'autres 
qui, depuis quelques années, 
viennent de tous les pays 
d'Europe et des Etats-Unis 
pour chanter des hymnes et 
des chants sur la Place de la 
Crèche à Bethléem, la veille 
de Noël. Selon le communi- 
qué, aucune chorale cana- 
dienne n'a participé, à date, 
à ces célébrations chantantes 
qui rejoignent des milliers 
d’auditeurs et de téléspecta- 
teurs à travers le monde en- 
tier. 


Selon un porte-parole de 


Tourisme, “’Les Montéchos"”l 
seraient la première chorale: 
canadienne à se rendre à 
Bethléem pour ces manifes- 
tations. De même source, on 
apprend qu'à date, ‘Les 
Montéchos” sont la seule 
chorale du Canada qui réali- 
sera ce Voyage cette année, 


M. La France se dit très. 
content du projet et il est 
fier que ‘Les Montéchos” 
aient l’occasion de représen- 
ter le Canada en Israël, “J'ai 
un groupe jeune, très dyna- 
mique et très enthousiaste”, 
de dire M. La France, “Je 


CES HONTÉCHOS El 


Une chorale bien connue > de chez nous, 


n'ai aucun doute que le pro- 
jet sera un succès à tous 
points de vue”, 


“Les Montéchos” finan- 
cent eux-mêmes 45 p. 100 
du prix du voyage. ls comp- 


le P. Emeric Drouin nous présente : 


Le Père Albert Lacombe une figure 


nationale 
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Ccciité 


C'est avec plaisir que nous 
commençons aujourd’hui la pu. 


blication de l'intéressant dis- 
cours qu'a prononcé le Père: 
Emeric Drouin, O.M.I. à Bros- 
seau, le 31 août dernier. C'était: 
à l’occasion de l'inauguration 


officielle d’un’ monument à la 


mémoire du Père Albert: La- 
combe, O.M.I, Brosseau, en ef- 
fet, a 6té fondé par le Père 
Lacombe en 1865, sous le nom 
de Saint-Paul-des-Cris. Cette pre- 
mière tranche du discours du 
Père Drouin apparaît en page 
18. 


tent sur l'assistance des agen- 
ces gouvornementales et du 
public albertain pour l'autre 
55 p. 100 du financement du 
projet. Déjà la rafle d'une 
automobile, un souper-béné- 
fice à l'hôtel MacDonald à la 


15 cents 


mi-novembre. sont prévus. 


La sollicitation de dons et 
de cachets pour des annorn- 
ces publicitaires sera égale- 
ment faite auprès des compa- 
gnies et des maisons d’'affai- 
res de l'Alberta. 


INVITATION GÉNÉRALE AU 
CAMP DE FORMATION 


L'Association des Scouts du 
Canada, District de l’Alberta, a le 
plaisir de lancer à tous ceux que le 


scoutisme francophone intéresse, . 
.Une chaleureuse invitation, à parti- 


ciper à son tout premier camp de 
formation pour animateurs, Le 
tout se tiendra à fa Maison Saint- 


Joseph, 9040, 8de avenue, ici à 


Edmonton et débutera à 8h.00 


p.m, par l'inscription, le 31 octo- 
bre prochain pour se terminer à 


. 4h,30 p.m. le 2 novembre suivant, 


Les repas seront servis à la maison 
même, tandis que pour ceux de 
l'extérieur des facilités de coucher 
ont été prévues. Pour plus d’infor- 
mation, signaler 436,5286, (Mme 
Bernier, Edmonton), 


Fr æ 2 e 
Félicitations 
AUX RÉGIONS DE RIVIÈRE-LA-PAIX, BONNY VILLE 
ET SAINT-PAUL 


À L'OCCASION DE L'INAUGURATION 
OFFICIELLE DE LA 


ÉLÉ VISION 


CHEZ EUX 


CBXFT:canal 6 


FRANÇAISE 


EN FRAN GAIS SEULEMENT 


La première partie de la Gazette officielle du 
Québec (avis juridiques de toute nature) est 
désormais publiée seulement en français, comme 
conséquence de la Loi 22 faisant du français la 
langue officielle, Cependant, la partie 2 (textes des 
lois et règlements) continuera de paraître en 
français et en anglais, conformément à la Constitu- 
tion. 


A DOLL'S HOUSE 
EDMONTON :- Le ministre albertain de la culture, 


M. Horst Schmid, a annoncé que deux grandes 


compagnies de théâtre de l’Alberta donneront un 
total de 15 représentations du 15 octobre au 22 
novembre. ‘Theatre Calgary’* présentera “Tonight 


at Calgary Hall” de Mary Humphrey Baldridge. 


Cette pièce recrée une soirée au Boynton Hall, un 
théâtre populaire de Calgary vers les 1880. Par 
ailleurs, ‘Theatre 111” d'Edmonton présentera une 
grande pièce de Henrik Ibsen “A Doll’s House”, 
Ces deux pièces seront présentées un peu partout 
dans les petits centres de la province. Notre 
calendrier (page 2) annoncera ces représentations 
dans les centre francophones. 


“LES MÉDECINS NE SONT PAS LA PRO:- 
PRIÉTÉ DU GOUVERNEMENT" 


Le Parti Libertaire de l'Alberta vient d'annoncer 
qu'il supporte les médecins de l'Alberta dans leur 
lutte contre le gouvernement provincial concer- 
nant leurs honoraires. Un porte-parole indique que 
la cause du problème est le plan coercitif provincial 
de l’assurance-santé. || nie que la présente lutte ait 
pour cause les honoraires trop élevés des médecins; 


la cause serait plutôt le droit du gouvernement de. 


les établir. 


MIRABEL 


Mirabel, l'important et le dernier né des aéroports 
internationaux du Canada entre en pleine activité 
aéronautique ce mois-ci, avec l'arrivée du premier 
vol sur 747 en provenance d'Europe, Couvrant une 
superficie de 35,612 hectares (88,000 acres) au 
nord-ouest de Montréal, ce qui représente la plus 
vaste superficie jamais consacrée dans le monde à 
l'aménagement d’un aéroport commercial, Mirabel 
est ceinturé d'une zone tampon qui empêchera 
l'installation, dans sa périphérie, d'industries ou de 
quartiers résidentiels allant à l'encontre de sa 


vocation. ° 
ATELIER DRAMATIQUE 


EDMONTON :- C’est au Collège de Red Deer que se 
tiendra le septième atelier provincial annuel sur 
l'art dramatique, les 24, 25 et 26 de ce mois. On y 
donnera des sessions sur le théâtre créatif, le mime, 
l'improvisation, la mise en scène, les marionnettes. 
On aura aussi l'occasion d'assister à une représenta- 
tion de ‘A Funny Thing Happened on the Way to 


the Forum'”. Les frais d'inscription sont de $5.00. 


seulement, et il faut être âgé d’au moins 16 ans. 
Pour s'inscrire, il faut s'adresser à: Alberta Culture, 
Performing Arts Branch, 11e étage, Tour du C.N., 
10004 - 104 avenue, à Edmonton, La date limite 
est le 17 octobre, 


QUÉBEC CHANGE 


Un journaliste du SOLEIL constate que la ville de 
Québec a tellement changé, s'est tellement moder- 
nisée depuis quelques années, qu'il faut recycler les 
cartes postales traditionnelles. Les autorités, ce- 
pendant, cherchent à conserver le plus possible son 
caractère au secteur baptisé Vieux-Québec. 


IMMIGRANTS FRANCOPHONES 


Au cours du premier trimestre de 1975, quelque 
27,6 pour cent des 5,861 immigrants qui se sont 
tablis au Québec étaient francophones. C'est la 
même proportion que celle enregistrée pour 
l’ensemble de l'année 1974, 


LIVRAISON DU COURRIER À DOMICILE À 
FORT SASKATCHEWAN 


Fort Saskatchewan est devenu récemment, le 
douzième centre albertain à obtenir la livraison du 


OCTO 


RE - 


. à famicile, En effet, depuis lundi le 6 
a Cs:.: ! 
courrier aùrs s'occupent de plus de 2,400 


octobre, sept faci2 u . ’ 
endroits résidentiels ou CC'?187Claux. La cérémo: 


nie d'inauguration de ce nouveau service a eu lieu 
ce même jour au bureau de poste ac Fort 
Saskatchewan. Etaient présents pour représenter les 
autorités civiques et municipales, le Dr Walter 
Buck, député, et M. Peter Elzinga, MP 


CONSTRUCTION D'UN RÉSERVOIR À TABER 


OTTAWA - Le ministre fédéral de l’Expansion 
économique régionale (MEER), M. Marcel Les- 
sard, le ministre de l'Environnement de l'Alberta, 
M. Dave Russell, et le maire, M. A.H. Avery, ont 
annoncé conjointement que la ville de Taber, en 
Alberta, sera dotée d’un réservoir d'eau potable 
d’une capacité de près d'un million de gallons 
impériaux après l'aménagement, par contrat, d’un 
réservoir d'eau brute de deux millions de gallons. 
La Cunningham et Shannon Ltd., de Taber, a fait 
l'offre la plus basse, soit environ $272,000, 


As-tu trente secondes 
NOS DIX MAÎTRES 


Seigneur, 


Dans notre monde, nous avons beaucoup de 
dieux. Nous avons le dieu Argent: c'est le plus 
terrible, car il est adoré au point de briser des 
foyers, d'oser acheter des amitiés, de fausser des 


consciences. 


Nous avons le dieu Sexe. Quand on regarde la 
télé, les annonces en particulier, on voit le cours 
du dieu Sexe. |l y a le dieu Sexe et à l’intérieur du 
sexe, l'amour, s’il y a de la place. 


Il y a aussi le dieu Ambition: les hommes se 
tuent, s'entre-déchirent pour sauver ‘la face. 
L'idolâtrie n'est pas une faute du passé, et nous 
avons de la difficulté à lire ton Evangile, surtout 
quand tu dis: “Nul ne peul'servir deux maüres: 
Dieu et l'argent”. C'est pas 2, mais 10 maîtres que 
nous servons, 


André Deguire, ptre. 


M. et Mme Hector Boissonnault 
ont célébré leurs 


NOCES D’OR À MORINVILLE 


” 


Les 9 et 11 août derniers, M. et 
Mme Hector Boissonnault se sont 
vus fêter leurs noces d'or par 
leurs enfants, Maman, parenté, 
amis et copains d'antan, Le bon 
Dieu s'est mis de la partie en 
accordant du soleil avec ses 
chauds rayons en temps voulu, et 
de la pluie quand ça ne faisait pas 
de différence; mais surtout en 
faisant en sorte que ces fêtes soient! 
pour les uns et pour les autres 
source de joie, de gratitude, d'es-| 


poir, IN 


La fête a commencé avec l'arri- 
vée des jubilaires à l’église pour la 
messe paroissiale de 7h.30 SAUT 
M. Roman Verchomin, chauffeur’ 
et propriétaire de la bonne petite 
“Model T Ford, 1927” les y' 
conduisit. À la sortie, nouvelle 
promenade sur la rue principalel 
Les filles et garçons d'honneur 
étaient les mêmes qu'il ÿ a cin- 
quante ans, mais cette fois en 
couples, C'étaient M. et Mme 
Adalbert ainsi que M. et Mme 
Roméo Froment. 


M, le curé Georges Primeau a 
présidé la cérémonie, assisté de 
quatre acolytes: Paul et Maurice 
Froment ainsi que Rémi et Lau- 
rier Boissonnault, Denis Boisson 
nault a agi comme lecteur, alors 
que les fonctions de placiers| 
avaient été confiées à Raymond 
et Marcel Boissonnault. Au début 


Bureau local de santé d'Edmonton 


N 


de la cérémonie, puis à l’homélie, 
le Père a félicité les Jubilaires 
pour les cinquante années de vie 
conjugale et il a invité les person- 
nes présentes à prier pour eux, 
pour tous les gens mariés de la 
paroisse, du Canada, du monde 
entier, implorant la bénédiction 
du Seigneur sur eux tous, 


Son message-clé: ‘’On ne rentre 
pas au ciel tout seul, On entre au 
ciel la main dans la main”, En 
fait, on aurait dit que la cérémo- 
nie qui a suivi avait été préparée 
pour. appuyer ce message-là,. |! 
s'agissait d’un contrat à trois an- 
neaux! Oui, quatre avec le 
premier comme il était de coutu- 
me il y a un demi-siècle, Cette 
fois, on bénissait les deux bagues 
de famille, l’anneau d’or du marié 
avec l'original de la mariée au 
moment de la rénovation de leurs 
voeux. La chorale, en grande par- 
tie du clan Boissonnault, était 
accompagnée à l'orgue par M, 
Normand Chalifoux, et les solis- 
tes étaient Carmen et Adolphe 
Boissonnault, Quelle joie pour les 
Jubilaires de recevoir la sainte 
communion sous les deux Espè- 
ces pour la première fois! 


La réception et la danse se sont 
déroulées au Centre récréatif pa- 
roissial, agréablement décoré aux 
deux étages. Le ‘’whishing well” 
exprimait vivement les souhaits 


de chacun tandis que la bannière 


avec les profils des héros disait la 


vénération profonde que nous 
teur portons. Comme numéro 
d'ouverture à la danse, l’orchestre 


d'AI Breault a accompagné quatre 


petits enfants (9 à 12 ans) dans le 
chant “Voulez-vous danser grand 
‘mère’, 


Au réveillon, le filleut Léopold 
Boissonnault a présenté une bour- 
se tandis que Roméo Boisson- 
nault, agissant comme maître des 
cérémonies, a dévoilé une peintu- 
re représentant un coin de notre 
pays, cadeau des enfants. 


+ # 


Le 11 août rappelait le jour 
précis de l'anniversaire, Malgré 
une pluie battante, les enfants et 
leurs familles entouraient les Ju- 
bilaires pour la messe de 7h,30 
a.m. AU banquet du soir, à la salle 
de la Légion, toute la famille 
immédiate était présente, soit 
quelque 90 convives. 


A l'occasion de ce banquet 
plusieurs toasts ont été portés en 
l'honneur des Jubilaires dont le 
premier a été fait par Tante Chris- 
tiana Froment: on leur aussi re- 
mis une Bénédiction papale ainsi 
qu'un arbre généalogique où figu- 
rent les Jubilaires, tous deux en- 
fants de pionniers de notre pa- 
roisse St-Jean-Baptiste. 


On leur a également présenté 
les voeux de dignitaires fédéraux, 
provinciaux, municipaux et lo- 
caux, Une gerbe spirituelle, artis- 
tement façonnée par S. Maria 
Vaugeois, leur a été remise, C'est 
Marthe Boissonnault qui a lu 
l'adresse dans les deux langues, Et 
il faut en passer. Mais il ne faut 
pas manquer cette occasion pour 


dire merci à tous et chacun pour 


léur magnifique apport à la fête. 


Ce MERCI se doit d'embrasser 
de vastes horizons: Seattle. Wa- 
shington, Maillardville, Montréal, 
Québec, Londres (Angleterre), St. 
Kitts, Petites Antilles, Inuvik, 
sans oublier, bien sûr, notre club 
Rendez-vous, chez nous à Morin- 
ville, 


Somme toute, les souvenirs de 
ces fêtes inoubliables, nous les 
gardons comme un rappel de ce 
que nous aimerions que soit le 
ciel où c'est la ‘‘revoyure”" pour 
de bon, 


Sr Antoinette Boissonnault 


SERVICES DE CLINIQUE D’IMMUNISATION 


POUR BÉBES BIEN 


PORTANTS 


Des cliniques d'immunisation pour bébés sont ouvertes au public, sans rendez-vous du lundi au vendredi, 


de 1h.00 à 4h.00 p.m. 


Clinique Centrale 
Rez-de-chaussée: 
10005 - 103A avenue 


Clinique Duggan 
5035 - 108A ‘rue 


Clinique Eastwood 
11845 - 81e rue 


Clinique Glengarry 
9535 - 135e avenue 


Clinique Idyiwylde 
8314 - 88e avenue 


Clinique Jasper Place 
‘ 15626 - 100A avenue 


Clinique Rive Sud. 
10335 - 83e avenue 


Clinique Woodcroft 
13420 - 114e avenue 


Pour les parents qui demeurent à Edmonton et qui ne peuvent se rendre aux heures régulières avec leurs 
enfants en raison de leur travail: la clinique d’Avord Arms demeure. ouverte de 4h.30 à 7h.30 tous les 


jeudis. 


Si VOUS DÉSIREZ UN RENDEZ-VOUS, TÉLÉPHONEZ AU 425-6511 


Un téléspectateur francophone de la région d'Edmonton me disait 
l'autre jour qu'il pouvait difficilement capter l'antenne CBXFT 
sans cable. “Je regarde pendant quelques minutes et je dois changer 
de canal...C'est déjà assez d’avoir à regarder un visage comme celui 
d'André Roy, sans avoir à le regarder en dix copies à l'écran. C’est 
trop...” Oui, on a toujours dit qu'il avait un visage à éteindre les 
téléviseurs, mais les gens en général sont incrédules, Si on vous 
disait qu'il a la face à épouvanter les femmes, que diriez-vous? 
Faisant ses débuts à l'émission “Edmonton A.M. à CBX, comme 


animateur sur l'unité mobile, André Roy en a eu pour son salaire, 


un matin de la semaine dernière, Voyant une dame seule sur une des 
belles rues de la ville capitale, le zélé André voulant poser quelqués 
questions, a été reçu par cette glaciale affirmation “Get away from 
me” (ça devait être une Anglaise}. Un peu secoué par ce manque de 
collaboration, notre interlocuteur a pas voulu perdre face et insista 
de plus belle dans un anglais ponctué d’ accents francophones: 
“But, madam T just want to interview you? Réponse aussi 
négative: “] don't feel like talking this morning, get away from 
me”, Voulant réellement avoir gain de cause, But madame [’m with 
the "CBC? et croyant sans doute que ces lettres magiques 
aideraient à une rencontre plus amicale... “Get away from me or I 
will call the police”... Et notre collègue de s’exclamer: Ca prend 
toutes sortes de monde pour faire un monde...! 


C'est en fin de semaine qu'on procédera à l'ouverture 
officielle des deux postes de relais de CBXFT, un à 
Bonnyville, et l'autre à Falher. Inutile de vous dire que les 
grandes vedettes de la radio et de la télévision seront sur 
les lieux... En fait un autobus nolisé partira d'Edmonton 
vendredi après-midi pour Bonnyville, et le lendemain ce 
dernier se rendra dans larégion de Rivière-la-Paix. Espérons 
que tous ceux qui ont attendu la télévision si longtemps 
viendront célébrer et montrer leur appréciation à la 
Société Radio-Canada. Oui, dire que vous pourrez cet 
hiver regarder le déroulement des joutes de hockey à la 
télévision française. La patience aura encore une fois 
porté fruit, 


La chorale ‘Les Montéchos”’ d’'Edmonten, sous la direction de 
Monsieur Albert La France, à été invitée à se rendre à Jérusalem 
pour Noël, La chorale locale chantera la messe de minuit à l'endroit 
même où est né Jésus de Nazareth. On cherche déjà des 
commanditaires -qui aideront à subventionner ce voyage. Quelle 


magnifique expérience pour ces jeunes! 


Les employés de la régie d'alcool de la Saskatchewan sont 
en grève et plusieurs habitants de la province du blé 
doivent recourir aux recettes domestiques pour s'approvi- 
sionner pour la Noël, En fait il y a une excellente recette 
qui a été pondue par Mme Benoit pour fabriquer du vin 
de blé... céréale abondante chez nos voisins de l'est. 


Parlant de la Saskatchewan, il faut dire que je lis avec intérêt 
l'Eau-Vive, journal qui s'est beaucoup amélioré depuis ses humbles 
débuts. Non, je ne suis pas abonné car mon ami Jean me donne sa 
copie après s’en être servi, Vous me direz que ce n'est pas une 
facon de faire vivre un journal, mais que voulez-vous quand on a 
pas les moyens de faire cette dépense, il faut se fier sur la charité 
des autres, 


Le premier ministre Trudeau a laissé tomber la ‘’masse’” 
Alors si vous aviez l'intention de demander37 1/2 pour 
cent d'augmentation ça ne marchera pas, à moins, bien 
entendu, que vous soyez Premier Ministre, ou encore, 
membre du parlement. Si vous êtes simples travailleurs, je 
veux dire ouvriers, et bien là, il faudra vous serrer la 
ceinture... De toutes facons, nous sommes habitués de 
nous ‘’priver” mais si c'est pour le plus grand bien du 
pays, ‘Pourquoi pas? ” 


Si on en juge par les trois premiers matchs de la saison, Îles 
Canadiens de Montréal de la Ligue Nationale, seraient en train de 
battre tous les records... En fait, Guy Lafleur accumulerait à lui 
seul 50 points avant Noël. Et que dire des Oilers, qui ont trébuché 
au tout premier match de la saison? Par ailleurs dimanche 
prochain, les Eskimos d'Edmonton de la ligue Canadienne de 
Football s'en prendront aux Roughriders de la Saskatchewan. 
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éditorial 


L'abus peut 
aller loin … 


Opinions libres 


‘vous espériez promouvoir n'aient 


QUI A DIT CA 


Les langues ne sont pas plus 
immuables que les sociétés dont 
elles sont l'expression. Leur dégra- 
dation constante vers des formes 
de plus en plus simplifiées semble, 
une tendance inéluctable de leur 
progression dans le temps ou l’es- 
pace, Leur frottement avec des 
idiomes étrangers est, rêgle géné- 
rale, une cause d'usure et de 
métissage, donc d'altération vers 
une métarmorphose dialectale. Tel: 
est le danger qui menace toutes les 
langues européennes enracinées 
depuis de: XVIième et le XVilième 
siècle en Amérique, mais plus 
particulièrement le français au 
Canada et au Québec.” (Paul Bou. 


Au moment où nous trimons dur 
pour nous assurer que nos abonnés 
recevront leur journal à temps malgré 
le congé d'Action de grâce de lundi 
dernier, nous avons un peu l’impres- 
sion que nous travaillons 2n vain tant 
la possibilité d'une nouvelle grève au 
ministère des Postes est imminente. 


Si tel est le cas, LE FRANCO sera 
néanmoins imprimé, mais il restera à 
nos bureaux jusqu'à ce que cette grève 
soit terminée, et on nous dit que ça 
pourrait être long. Pourquoi? 


KO XX * 


Cette fois, il s’agit des employés 
affectés à la manutention du courrier. 
Ceux qui travaillent dans les Bureaux 
de Postes. On leur a offert ce que les 
facteurs ont accepté il y a quelque 
temps, c'est-à-dire une augmentation 
de 38 p. 100 pour une période de 30 
mois, avec une clause qui tiendrait 


compte de l'augmentation du coût de 


la vie. Cela signifie un salaire hebdo- 
madaire de $251.60 le ler juillet pro- 
chain pour une semaine de 40 heures 
ou encore un salaire de $13,000 par 
année, plus un salaire rétroactif qui 
pourrait se totaliser entre $1,300 et 
$1,400. ° 


Cette offre du Ministère des Postes 
semble’ très raisonnable si on tient 
compte que ce travail de manutention 
demande, en fin de compte, une édu- 
cation assez ordinaire et des aptitudes 
très moyennes, Ce travail ne compor- 
te enoutre aucun risque pour la vie ou 


la santé (comme ce pourrait être le cas 
pour ‘les pompiers, par exemple), ni 
aucune lourde responsabilité (comme 
ce pourrait être le cas pour les contrô- 
leurs dans les aéroports), ni aucun 
effort physique particulier (comme ce 
pourrait être le cas pour les employés 
de la construction). 


Or l'union de ces fonctionnaires 
exige une augmentation de 71 p. 100 
et une semaine de 30 jours. Bien plus, 
ce contrat ne serait d'une durée que 
d’une année. 


KO OK 


Voilà où peut mener le système 
dans lequel nous vivons actuellement. 
Le ministre des Postes a raison, faisait 
remarquer le ‘’'Globe and Mail” de ne 
pas céder à quelque 22,000 commis et 
trieurs de lettres cupides”’, mais en 
attendant, bien des gens vont souffrir 
de cette grève insensée. 


Il est des entreprises, et LE FRAN- 
CO-ALBERTAIN en est une, qui dé- 
pendent uniquement du service postal 
pour exister, Les grèves sont toujours 
dommageables, mais dans certains cas, 
il y à des alternatives. Si les employés 
de Safeway font la grève, cela ne veut 


pas dire pour ‘autant que les gens 


mourront de faim. li y a d’autres 
magasins. Mais quand le ministère des 
Postes est en grève, il n'y a pas 
d’autres alternatives. Pour plusieurs 
entreprises, ce peut être la 
banqueroute, Pour un grand nombre 
de gens, ce sera tout simplement des 


mises à pied innombrables. 


* + * 


Les citoyens canadiens ont droit au 
service postal, et le gouvernement qui 
l'a institué a l'obligation de l'assurer, 
S'il veut permettre à ses fonctionnai- 
res de faire des grèves déraisonnables, 
il devrait néanmoins faire en sorte que 
les citoyens ne soient pas pénalisés par 
la cupidité et l’avidité d’un petit grou- 
pe. Pour des milliers de gens, pour ne 
prendre qu'un exemple, les chèques 
d'allocations familiales, de pensions de 
retraite ou d'invalidité sont d’une im- 
portance capitale. Queltes mesures 
prendra le ministère des Postes pour 
s'assurer que ces gens ne seront pas les 
innocentes victimes d'une grêve absur- 
de? Quels moyens prendra le ministè- 
re des Postes pour s'assurer que les 
petites entreprises ne feront pas ban- 
queroute? De quelle façon le ministè- 
re des Postes entend-il subvenir aux 
besoins des pères et mères de famille 
qui seront mis à pied à cause de la 


grève? 


C'est beau la démocratie. Mais c'est 
aussi fragile. Si on veut la garder en 
bonne santé, il faut parfois réprimer 
les abus de facon énergique. Le Pre- 
mier Ministre de la Colombie Britanni- 
que nous en a donné un bel exemple 
tout récemment... 


Guy Lacombe 


Qui relèvera 
le drapeau? 


A notre parrain albertain, 


Il est déprimant cher M. Trem- 
blay, qu'à la suite de vos deux 
communiqués la gente musicale 
des amateurs (les ouvriers de la 
chanson, du théâtre, tous ceux quer 


chard, QUEBEC-INTER, le 27 


août 1975) 


#Prononcez un seul mot de 
français hors du Québec et l’on 
vous regarde comme un animal 
préhistorique. Cependant, aux, 
Etats-Unis, les personnes bilingues; 
sont très appréciées bien que lai 
majorité soit anglophone, lis en- 
couragent l’enseignement d'autres 
langues...” (Michel Ibrahim, LE 
DE VOIR, le 4 octobre 1975), 


# 


daigné vous appuyer où venir à 
votre rescousse) car Vous avez vu 
juste, les talents ont beaucoup à 
donner même gratuitement, la 
musique étant née avec l’homme 
elle demeure sa meilleure amie et il 
ne pourra jamais s'en passer, il y 
sera toujours sensible, C'est re- 
grettable que cette. maison que 
vous essayiez de construire s'é- 
croule (faute de fonds aux dires de 
certains) c'est honteux d’en faire 
une question d'argent à ce point- 
là, car ce que l’on veut donner est 
gratuit, Je parle ‘toujours du do- 


"Depuis la dernière élection, j'ai 
moins souvent eu la chance de 
m'adresser aux groupes franco- 
phones du pays. J'espère remédier à 
cette situation et reprendre mes 
bonnes habitudes de parler plus 
souvent en français, D'ailleurs, 
plusieurs ont prétendu que mon 
français était meilleur que mon 
anglais, ce qui pourrait être vrai...”’ 
(L'honorable Robert L, Stanfield,' 
chef. de l'opposition, à Frederic. 
ton, N.B. le 27 septembre 1975), 


dr d 


#. I est extrémement important 
que nous offrions au monde en- 


maine amateur.En temps que néo- 
albertains nous comprenons très 
mal ce qui se trame autour de vous, 
autour de nous aussi, Je pense que 
vu notre Impuissance à vous aider, 


faute d'expérience dans ce do-. 


maine que vous avez défriché a- 
vec ardeur,il va falloir désormais 
s'organiser séparément, combattre 
seul ce qui est se vouer à une mort 
lente et sûre. N'y a-t-il donc 
personne pour relever le drapeau 
de notre humble “savoir faire...” 
Va-t-on ignorer le travail secret et 
gratuit d’un homme qui a passé 
une année à dénicher les talents 


tier un modèle de paix et d'har- 
monie, fondé sur le respect mu- 
tuel et la compréhension entre les 
divers groupes qui composént no- 
tre pays. Une politique de muiti- 
cufturalisme qui engendrerait une 
concurrence entre les divers grou- 
pes ethno-culturels sans promou- 
voir en même temps la coopéra- 
tion et les échanges, pourrait don- 
ner lieu à la création d’une Tour 
de Babel, perspective effrayante 
qu'envisagent les adversaires du 
multiculturalisme...”" (Marc Mac- 
guigan, député secrétaire parle- 
mentaire de l'honorable John 


Münroe à Edmonton, le 23 août 


1975). 


{soixante enregistrés dans les fil- 
lières), 


N'oubliez pas Monsieur Trem- 
biay vos deux innocents vous sont 
toujours dévoués, et vous demeu- 
rez malgré tout notre sympathique 
parrain. 


Robert Salmaso 
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Trudeau déclare la guerre à l'inflation 


Edmonton (GL) - S'adressant à 
toute la population canadienne, 
par la radio et la télévision, lundi 
soir dernier, le Premier Ministre 
du Canada, M. Pierre-E, Trudeau, 
a fait part des mesures qu’il pré- 
conise pour freiner, dans la mesu- 
re du possible, les ravages de l'in- 
Flation au Canada, 


Faisant appel, pour l'instant à 
la bonne volonté de tous les 
Canadiens, pour mener cette lut- 
te, il a méanmoins établi des 
mesures qui ont pris effet quel. 
ques heures plus tard, et qui 
s'appliquent aux compagnies qui 
ont 500 employés ou plus, de 
même qu’à ces employés; aux 
compagnies de construction qui 
ont plus de 20 employés et à ces 
employés: à tous les fonctionnai- 
res fédéraux, de même qu'aux 


de la Couronne; et enfin aux 
professionnels tels que les méde- 
cins, les avocats, les ingénieurs et 
les comptables. 


De façon générale, les augmen- 
tations de salaire ne devront pas 
excéder 10 p. 100 et les prix des 


marchandises ne pourront plus 


être augmentés à moins que les 
producteurs ne puissent justifier 
ces augmentations par les coûts 
de production, 


Un ‘administrateur spécial” a 
été nommé dont le mandat sera 
de surveiller, à travers tout le 
pays, les augmentations excessi- 


ves soit dans les salaires, soit dans 


‘les prix, Par ailleurs, c’est Revenu 


Canada qui a le mandat d’appli- 
quer toutes les nouvelles mesures, 
Le numéro de téléphone à signa- 
ler à Edmonton, si on a besoin de 


renseignements à ce sujet est 
425-3510. 


RÉACTIONS 


Dès lundi soir dernier, à la 
suite des mesures annoncées par 
M. Trudeau, de nombreuses réac- 
tions se sont faites entendre, Le 
Premier Ministre Lougheed, pour 
sa part, s'est refusé à tout com- 
mentaire à cé moment-là et un 
porte-parole de son bureau n'a 
donné aucune indication permet- 
tant de prévoir quand le chef du 
gouvernement albertain se pro- 
noncera à ce sujet, 


Il en est de même pour l’Asso- 
ciation médicale de l'Alberta qui 
exigeait des majorations du taux 
des honoraires de ses membres de 
35 p. 100, alors que le gouverne- 
ment ne leur en offre que 8 p. 


100. L'Association doit se réunir 
la semaine prochaine pour discu- 
ter la question. 


Chez les partis d'opposition, 
les opinions diffèrent: alors que 
le vcréditiste Bob Clark se dit 
d'accord, en principe, avec les 
nouvelles mesures, même si M. 
Trudeau n’a pas abordé la ques- 
tion des taux d'intérêt et du 
crédit, le leader néo-démocrate 
Grant Notley ne croit pas qu'il y 
aura effectivement contrôle des 
prix, en raison de la complexité 
des mesures annoncées. M. Not- 
ley a également exprimé l'avis 
que le contrôle des salaires était 
possible sans qu’il soit nécessaire, 
pour autant, de contrôler les prix. 
Par ailleurs, il ne semble pas que 
les nouvelles mesures n'aient 


beaucoup d'effets sur l’industrie 


nion qui a été exprimée par le 
président de l’Association pétro- 
lière canadienne, M, John Poyen, 
qui a précisé que c'est surtout 
l’industrie de la construction et 
les professionnels qui en ressenti- 
ront les effets, 


Pônez-vous des 


dentiers? 


Voici de quoi vous faire . 
SOUFITE. 


Ansodent contient un détachant 
spécial qui agit rapidement sur tes 
dentiers. sans brossage 8t sans 
tempage prolongé Le contenu d'un 
bouchon artive à boul des taches les 
Plus lenaces. aide a garder voire 
bouche fraiche et donne plus d'éclat 
à votre sourire 


ansodent 


aan ten a 


employés des agences et sociétés . 


_ La coopération: la seule voie pour 
_le développement de l'homme total 


“JENSEMBLE, | le 22 août 1975) 


Dans l'état actuel des choses, Ja coopération m “apparaît 
la seule voie capable de permettre le développement de l'hom- 


me totäl'.. 


Voilà comment s'exprimait le président de la Fédération des Cais- 
ses Populaires Desjardins dans l'allocution qu'il prononçait, au début 
de juillet, au congrès conjoint du Conseil Canadien de la Codpération 


de Coop Union of Canada. 


Dans la première partie de son allocution (que nous avons reprodui- 
te dans notre dernier numéro) M. Alfred Rouleau manifestait son in- 
quiétude au sujet de la trop grande importance accordée à la crois- 
sance.dans notre société. Dans la seconde partie, M. Rouleau souhai- 
tait que notre société fournisse à ses membres un modèle de dévelop- 
pement qui intègre les valeurs. humaines essentielles et présentait 
la formule coopérative comme étant ce cädre de dévelappement idéal. 

. On trouvera ci-après la deuxième tranche de l'allocution de M. Rou- 
leau qui fait état de la réalité coopérative au Canada et souhaite une 
reconnaissance officielle du système coopératif par nos gouverne- 


ments: 


Les principes de Rochdale . 


‘Tous ensemble, nous sommes mem- 
bres d'une très grande famille interna- 
tionale qui regroupe plus de 300,000, 
000 de personnes et les héritiers d'une 
longue tradition qui remonte à pres de 
150 ans. 

Quand les pionniers de Rochdale ont 
fondé la première véritable coopérati- 
ve, les objectifs fondamentaux qu'ils se 
sont fixés apparaissent dans leurs sta- 
tuts, sous l'énoncé suivant: “la société 
a pour objets et pour plans de prendre 
des arrangements pour l'avantage pécu- 
niaire et pour l'amélioration des condi- 
tions sociales et familiales, de ses mem- 
_bres..”" Plus qu'une nouvelle formule 
juridique de propriété, c'est un vérita- 
ble projet de développement qui intègre 
l'économique et le social que formulent 
les fondateurs de la coopération. 

Les principes qu'ils se donnent pour 


s'essurer que ces bonnes intentions de- 


viennent toujours davantage réalités sont 
peu nombreux mais d'une efficacité 
éprouvée. Ils .nous sont parvenus «prati- 
quement intaet$. Ces principes ont don- 
né naissance à des règles qui visent à 


assurer aux usagers, la propriété, le 
contrôle démocratique effectif et les bé- 
néfices de l’entreprise coopérative d'une 
part. Mais aussi, et certains ont ten- 
dance à l'oublier, ils visent par l'éduca- 
tion et la coopération entre coopérati- 
es à créer un véritable mouvement de 
solidarité formé de membres résolus 
à partager leur idéal et à transformer 


‘ les conditions générales de leur milieu, 


de la société où ils vivent et du monde. 

La coopération, dans son essence mé- 
me, exige mais aussi développe chez 
88s membres la dignité du self-help et 
4a.. fraternité de l'entraide dans le res- 


‘pect de la liberté et de l'égalité. Au . 


fond, n'est-ce pas ce que nous deman- 
(dent tes jeunes? Qu'on leur montre un 
Système qui repose sur l'humain, assure 
a promotion de l'homme ëèt donne des 
faisons d'espérer en un monde meil- 
leur. 


Rayonner sur la société | 


me semble que l'heure est venue 
où il ne suffit plus aux coopérateurs de 
évelopper leurs entreprises individuel- 
es mais où il faut imprégner la société 


entière de leur idéal. Plusieurs condi- 
tions sont réunies qui nous dictent ce 
devoir. 

Les hommes de sciences commencent 
à s'interroger sérieusement-sur le sens 
-du progrès technique: Les économistes, 
devant les difficultés produites par no- 
tre système, cherchent une alternative 
raisonnable. À noter l'apparition depuis 
quelques années d'indicateurs sociaux 
dans l'appareil statistique du Conseil 
Economique du Canada. Des hommes po- 
ditiques ont manifesté leurs bonnes in- 
tentions dans des slogans comme ‘la 
société juste”, la ‘qualité de la vie” 
.Noùus pouvons leur offrir le modèle qui 
‘leur permettra de remplir leurs promes- 
ses. || est déjà fort implanté au Cana- 
da. ‘ 


Les résultats de notre 
expérience 


| Le Co-Op Commentary, publié par ta 


Cooperative Union of Canada, a fourni, 
‘en mai dernier, une description du mou- 


vement coopératif canadien. || y est dit 
qu'il n’y a probablement pas de pays au 
monde avec un secteur coopératif aussi 
bien implanté dans tous les genres d'ac- 
tivités économiques, 

Les Canadiens utilisent la formule 
coopérative pour améliorer la qualité de 
leur vie de muitiples façons: pour la 
production agricole, la transformation et 


‘ta distribution de cette production, dans 


le domaine de l'habitation, de la finance 
et des assurances, dans la distribution 


des biens de consommation, dans le do- : 
_maine des pécheries, des forêts et des 


communications électroniques. On se 


Sert aussi de la formule coopérative 


pour se procurer des soins médicaux, 
de l'équipement agricole ou des four- 
nitures. Près de 7 millions de mem- 
bres ont confié plus de $10.5 milliards 
à leurs coopératives d'épargne et de 
crédit. Quatre-vingt pour cent des cé- 
réales produites par l'Ouest passent par 
les 4 grands organismes coopératifs mis 


‘sur pied par les fermiers de ces provin- 
.ces. Lés coopératives laitières, dont la 
‘Coopérative Agricole de Granby, trans- 
forment et mettent en marché plus de 


pétrolière, C'est du moins l'opi- 


fait d'un certain sourire un soutire certain 


80% de la proauction québécoise de lait 
de fabrication. Les magasins coopéra- 
tifs ont atteint un volume de ventes dé- 
passant $1,5 milliards en 1974 et nous 
pourrions citer beaucoup d'autres exem- 
ples révélateurs. 

. Ces chiffres comme ceux qu'on pour- 
rait citer pour tous les autres secteurs 
de l'activité coopérative dans chacune 
ides provinces, ne disent pas non plus 
lcombien de personnes ont pu retrouver 
un peu d'espoir, grâce à leur coopéra- 
tive, ls ne disent pas combien de mil- 
liers, et peut-être de centaines de mil- 
iliers de citoyens ont pu s'initier à l'ad- 
ministration des affaires, en prétant bé- 
névolement leur temps à titre de diri- 
geants de leurs coopératives, Combien 
de milliers de bons gestionnaires aussi 
ont été mis en état de découvrir.la di- 
mension humaine de nos entreprises. On 
ne le leur avait pas appris à l'universi- 
té ou au collège. 

La coopération est une réalité qui a 
fait sa marque‘au pays. Les coopéra- 
teurs au Canada ont réussi à bâtir, en 
moins de 75 ans, un ensemble d'organis- 
mes qui ont accompli de grandes choses 
au plan socio-économique, dans le res- 
pect des valeurs humaines. lIs ont peut- 
être surtout contribué à donner à un très 
grand nombre de personnes le goût de 
se développer dans l'auto-détermination. 


Le défi des prochaines années 


Le défi qui s'offre à nous, compte te- 
nu de notre projet social, de nos princi- 
pes d'action, de nos réalisations et de 
notre expérience du développement, est 
de convaincre l'ensemble des citoyens et 
les gouvernements qui nous dirigent de 
la nécessité de privilégier le modèle 
coopératif dans toutes les activités où 
cela s'avère possible. 

Je sais que les situations varient gran- 
dement d'une province à l'autre. lt y a 
des provinces qui favorisent davantage le 
développement des coopératives que 
d'autres. || y a des provinces où les gou- 
vernements ont déjà compris l'intérêt 
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ef EN TANT QUE 
EN TANT QUE. 


FEMMES 
FEMMES 
FEMMES 


La mode québécoise présentée à New-york 


C'était à New-York, cette année et pour 
la première fois, que la mode québécoi- 
se était présentée aux journalistes. De 
façon générale, les commentaires des 
pages sur la mode furent élogieux. 

" Montréal Mode, dans sa version 1975, 
trouve son inspiration aux endroits les 
plus inattendus : chez les coureurs de 
bois, chez les Esquimaux et chez un pre- 
mier ministre faisant le voyage en Chi- 
ne. 

Les collections de vêtements de nuit 
et d'intérieur offrent beaucoup de diver- 
sité, mais parmi les influences détermi- 
nantes il convient de souligner l'allure 
orientale. Le pyjama, par exemple, em- 


Donald Richer met à l'honneur le plus 
beau renard pour ces deux créations. 
Pull, Lily Dee. Jupe-culotte, John Ward-° 
en. Bottes, Brown's. Bonnets et mitai- 
nes, créés par Donald Richer et fabri- 
qués par Anita Pineault. — (Photo : June 
Sauer, pour Montréal Mode), 


(prunte souvent le pantalon du coolie et 
le complète avec une jaquette ample, 
parfois portée avec ceinture nouée en- 
serrant la taille par deux fois, Le même 
style de ceinture trouve un écho dans 
des combinaisons accompagnées de 
courtes jaquettes orientales matelas- 
sées à manches kimono, col droit et 
brandebourgs. 

Mais toutes les créations d'intérieur 
ne subissent pas l'influence orientale. 
Pour les plus romantiques, il y a des dé- 
gradés dans les tons de bleu ou d'abri- 
cot..., des fronces...., des bordures 
festonnées. . .. Il y a des tenues de mé- 
canicien, des cafetans à rayures, des ca- 
Puchons, des « canadiennes » et l'éter- 
‘nel peignoir. 


le retour du 


‘bonnet de nuit 


Comment oublier le bonnet de nuit 
modernisé, moulant la tête et se piquant 
parfois de fleurs de tissu ? Et puis le tur- 
ban et les serre-tête. 

Il y a aussi le retour d'une robe qui 
doit passer partout, en toute saison et à 
toute heure du jour. On songe au sar- 
rau, à la robe deux-pièces, à la petite ro- 
be bien étroite cachée sous un long car- 
digan amincissant et à d'autres inter- 
prétations toute en ampleur. 

L'heure du cocktail verra revivre la 
« petite robe noire » déguisée en « ro- 
be pour le restaurant », avec décolletés 
plongeant au dos ou à l'avant. 


! Les robes du soir effleurent la sil- 


houette sans la mouler. Et le choix de 
styles est très vaste. 

Il y a aussi les tailleurs de suède ou les 
tailleurs à jaquette de suède ei jupe de 
tweed ceinturée de suède perforé. 

Le suède sert également à la confec- 
tion de robes et de manteaux souvent 
accentués de lourdes surpiqüûres euro- 
péennes, avec des cols à revers en four- 
rure à longs poils. 

Les vêtements de sport sont prati- 
ques, confortables. Knickers et anoraks 
épousent des cols roulés, des bas à mi- 


LES MÊMES CLICHÉS 


Tissu automnal de Vali : lamé d'argent 
peint à la main de fleurs merveilleuses, 
— (Photo: Serge Beauchemin pour 
Montréal Mode). 


nel 


jambe, des tuques et des mitaines coor- 
données. 

Emprunté aux Esquimaux, un man- 
teau aux fentes latérales se porte aussi 
bien sur des longues jupes amples ou 
étroites que sur des knickers ou des 
pantalons resserrés à la cheville. 


En d'autres occasions, on verra réap- 
paraître la jupe-culotte, L'automne sug- 


.gère aussi des jupes circulaires accom- 


pagnées de corsages kimono, 


par Renée Rowan (Le DEVOIR, le 


29 septembre 1975) . 


, Vu à Edmonton 


Une enquête conduite aux 
Etats-Unis par la National Organi- 
zation of Women mettant en cause 
1,200 textes publicitaires a révélé 
que dans 42,6 pour cent des cas les 
femmes sont occupéesà des tâches 
ménagères; dans 37.5 pour cent 
elles servent d'auxiliaires domesti- 
ques à l'homme, et.dans 16.7 pour 
cent d'objets sexuels ou simple- 
ment décoratifs, Moins d’un pour 
cent des annonces montre la fem- 
me comme un être intelligent, 
possédant une identité propre. 


En cette année de la femme, 
alors que les pays membres des 
Nations unies mènent une campa- 
gne mondiale pour améliorer la 
condition féminine, il est curieux 
de constater que la majorité des 
médias, tant dans la programma- 
tion que dans la publicité, persis- 
tent à voir la femme en état voisin 
de l'idiotie et de l’infantilisme, 
déclarait récemment le ministre 
chargé de la situation de la femme 
au Canada, M, Marc Lalonde, 


devant les membres du Women's . 


Canadian Club d'Ottawa. 


Les hommes sont rarement 


peints comme des êtres franche- 
ment stupides; ils sont toujours 
sûrs d'eux, Si l'on renverseles rôles, 
on voit nettement la différence de 
traitement, C'est ainsi, souligne M, 
Lalonde, qu'en attribuant aux 
femmes et aux hommes des rôles 
qui ne donnent qu’une vue par- 
tielle et déformante de la réalité, 
on aboutit à des clichés, 


. Il se pourrait bien, a-t-il ajouté, 
qu'à l'heure actuelle, les annon- 
ceurs dépensent en vain beaucoup 
d'argent, car ils semblent avoir 
perdu contact avec leur auditoire, 


Il y a, actuellement dichotomie 
entre la femme de l'écran de 
télévision et la femme que nous 
côtoyons tous les jours. Peut-être 
l'auditoire n'est-il, en fait, qu'un 
mirage. 


C'est seulement quand nous 
n'accepterons plus l'existence des 
clichés qui faussent notre attitude, 
et alors seulement, que les femmes 


“auront véritablement des droits 


égaux et des chances égales, a 
affirmé M. Lalonde, 


“A cette fin, dit-il, la première 
démarche, la plus importante 
peut-être, c'est de s'assurer que les 
dirigeants des médias - journaux, 
revues, télévision, émissions et 
publicité radiophonique ‘de chez 
nous - arrivent à prendre conscien- 
ce qu'ils ont affaire à des gens 
réels, dans un monde réel, et qu'ils 
admettent, en fin de compte, que 
lecteur et auditeur en ont assez, 
depuis longtemps du monde imagi- 
naire des clichés. La responsabilité 
repose largement sur les médias 
eux-mêmes, mais nous avons égale- 
ment notre part de cette responsa- 
bilité en tant qu'individus. 


“Quand on nous insulte, il faut 
protester, Quand nous constatons 
que nos enfants adoptent une 
attitude modelée sur les clichés 
plutôt que sur la réalité, il nous 
appartient, à chacun, d'élargir 
leurs idées. Pour nous adultes, il y 
a peu de risques que ces idées 
modifient sensiblement notre con- 
ception de la vie. Pour un enfant, 
les personnages des médias parais- 
sent souvent aussi vrais que ceux 
du monde réel, et il arrivera que 
leur influence sur lui soit plus forte 
encore que sur nous”. 


Fédégra 

Le 24 octobre 1975, à 20h.00 (8h.00 p.m.) au Musée 
Provincial, 12845 - 102e avenue, Edmonton, aura lieu la 
cérémonie de dévoilement de l'album de photobiographies 
ainsi que la présentation du livre de 126 biographies de 
femmes franco-albertaines au directeur des Archives de la 
Province. {1 s'agit de rendre hommage à toutes ces personnes 
qui, par leurs talents, leur courage et leur persévérance ont 
contribué au développement culturel, éducatif ou sociologi- 
que de notre société en Alberta, Le programme promet 
d'être des plus intéressants, 


Tous les franco-albertains sont invités à cet événement qui 
ommémore le 60e anniversaire de la Fédération des Femmes 
n diennes Françaises, ainsi que l’Année internationale de 

a Femme. 


\i 


+ 


Etaient présents à cette réunion de l'AC.F.A 
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“Franco -“Rivière-la-<Paix 


. régionale, de g. à de! (assis) 


Mme Adrienne Mackelt, Père Joseph Forget, o.m.i., Raymond Lamoureux, 
21ème rangée :Antoine Bouchard, Mme Simone Laberge, Valère Grenier et 


Gérard Fillion, 


Annonce sur la politique 


laitière 


OTTAWA : Le ministre de l'Agri- 
culture, M. Eugene Whelan, a: 
la Commission cana- 
lait à annoncer des 
développements importants pour 
l'industrie laitière canadienne, et 
par la même occasion, à élaborer 
sur les politiques à long termes 
annoncées antérieurement. 


Le gouvernement annonce l'éta- 
blissement immédiat d'un fonds 
pour couvrir les frais à l'exporta- 
tion de produits laitiers, En vertu: 

e ce fonds, le taux de la retenue 

ui est applicable à compter du 1er 
octobre 1975, est de 65 cents le 
cent livres de lait, une réduction de: 
25 cents sur le taux précédent, 


Il y aura un remboursement aux. 
producteurs sur leurs livraisons 
rapportées entre le Ter juillet et le: 
30 septembre 1975, Ce rembour- 
sement sera de 25 cents le cent 
livres de lait (7.14 cents la livre de 
gras), pour tout le lait livré sous 
contingent et sur lequel on avait 
fait une retenue de 90 cents, 


Le gouvernement a accepté de 
financer les pertes encourues sur 
l'exportation des produits laitiers 
par l'établissement d'une moyen- 
ne de cinq ans, 


Une bouteille du 


CHÂTEAU DE LA 
GARDINE 


Qùüél. merveilleux 
cadeau de fôte 
pour ses amis! 


mis en bouteille 
par G, Brunel et fie, 
. Château neu f-du-Paps! 


Le fonds à l'exportation sera 
administré par la Commission ca- 
nadienne du lait, || est destiné à 
prévenir des variations marquées 
dans le taux des retenues faites aux 
producteurs tout en accumulant 
des revenus suffisants pour couvrir 
le coût total des pertes provenant 
des ventes de produits laitiers à 
l'exportation pour les prochains 
cinq ans. 


Le taux de la retenue sera revisé, 
et si nécessaire, ajusté annuelle- 


ment afin de réfléter les change’ 


ments dans les inventaires et les 
conditions de marché au niveau 
international, Le taux sera établi à 
un niveau que l'on estimera suffi- 
sant pour assurer que le fonds à la 
fin de l’année n'indique pas un 
déficit ou un surplus de plus de 4 
millions de dollars. 


Dans l'administration de ce 
fonds, le gouvernement chargera 
un intérêt sur ses prêts et un 
intérêt sera payé sur les surplus del 
retehues. 


L'annonce des politiques lai.+ 


tières fuite le 27 mars accordait une 
augmentation à 100 millions de 


(suite page 17): 


Commandes postales 
acceptées (plus les frais) 


CHARGEX 


4228712: 


‘10409 Avenus Jasper : 


A.C.F.A. régionale: 


Û 


Le 7 octobre dernier, quelques 
membres du Conseil régional de 
l'A.C,F,A, tenaient une réunion 
au Collège Notre-Dame, à Falher, 
la première depuis le mais de 
juin. 


À cette occasion, le président, 
M, Raymond Lamoureux, présen- 
ta sa démission, ce qui sera sans 
aucun doute une surprise pour 
plusieurs, 


Mme Simone Laberge donna le 
programme pour la journée 
d'inauguration officielle de la té- 
lévision française à Rivière-la- 
Paix. La discussion porta ensuite 
sur l'enquête qui a eu lieu dans la 
région, pendant les mois d'été. 


Ce projet a été lancé dans le 
but de définir, en partie, le travail. 
d'un prochain animateur, Ce pro- 


jet, qui a d’ailleurs été mal com- 
pris, sera toutefois très utile car il 
fait ressortir les idées, les besoins 
des gens dans chaque localité, Le- 
comité d'animation qui est pré- 
sentement composé de trois per- 
sonnes seulement, en raison de 
démissions, se propose de recru- 
ter au moins deux autres mem- 
bres, 


Vu la démission de notre pré- 
sident, une réunion générale est 
prévue pour le début de novem- 
bre, à moins que le vice-président 
actuel n'accepte de remplacer M. 
Lamoureux jusqu'en mars, date 
où se tient ordinairement la réu- 
nion annuelle, 


Mme Simone Laberge accepte 
de former le comité de nomina- 
tions, au besoin, 


Eveil culturel 


— TOUS 


Après quelques mois de vacan- 
ces, le comité ‘Eveil culturel” 
reprend ses cours du soir, c'est-à- 
dire artisanat, peinture, cérami- 
que, etc. 


Les cours ont toujours lieu au 
même endroit, soit au Collège 
Notre-Dame de la Paix, à Falher, 


Tous sont bienvenus à ces 
cours, même si ce n’est que pour 
“Voir”, Lors d'une exposition à 
Fairview le 4 octobre dernier, 
certains de nos artistes y ont 
exposé et vendu quelques toiles, 
C'est plutôt encourageant et nous 
les en félicitons. 


Donc si ça vous intéresse, vous 
n'avez qu'à vous adresser à M. 
Alfred Canuel de McLennan; il 
sera toujours très heureux de 
vous fournir les informations né- 


-cessaires. 


Ou encore, rendez-vous tout 
simplement au Collège le soir où 
se donne le cours de votre choix. 


Voici une liste des cours pré- 
sentement offerts: 


MARDI: Peinture - M. A. Canuel. 


MERCREDI: Céramique - M, A: 
Canuel 


JEUDI: Fléché, macramé - M. A, 
Canuel. Métier, crochet, tricot, 
etc - Mmes Cécile Lemire et 
Madeleine Welters. 


ÉEN 


SONT BI 


ENVENUS — 


LE PRÉSIDENT DÉMISSIONNE 


I fut également proposé et 


_accepté que l’A.C.F.A, régionale 


adresse une lettre au Dr McCalla, 
lui signifiant que les francopho- 
nes de Rivière-la-Paix accordent 
{eur appui et leur collaboration 
au Collège Universitaire Saint- 
Jean, et qu'ils désirent que le 
Collège demeure un lieu de cultu- 
re française, 


DENTISTES - MEDECINS - 
ASSUREURS- TAPISSIERS 


Quand vous avez besoin 
d’une adresse 
CONSULTEZ 

LES CARTES D'AFFAIRE 

DU FRANCO-ALBERTAIN 
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EC», RCE , à 
: PEN OT ES 


Carbu ? ? Garo ? ? … Non, non, c'est Albert Robertson 
au travail, et qui réussit d’ailleurs très bien dans le do. 


maine de la peinture, 


1 n'y a pas d'âge limite pour commencer à peindre ou 


à dessiner. Sur cette photo, vous voyez en premier plan 
Annette Lemire, 13 ans et derrière, Mme Cécile Lemire. 
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OTTAWA - Le Conseil des Arts 
du Canada annonce l'attribution 
de 91 subventions d'une valeur 
globale de $5,497,697 au titre de 
son programme d'aide au théâtre, 


Parmi les organismes qui accè- 
dent à ce programme pour la 
première fois, on compte des 
compagnies qui se spécialisent 
dans le théâtre estival ou le théä- 
tre pour la jeunesse, Le Conseil a 
aboli au mois de mars dernier les 
restrictions auxquelles ces compa- 
gnies étaient assujetties. 


Pour être admissibles, les com- 
pagnies de théâtre doivent être de 


Attribution de 5 millions 
) et demi au titre de l’ai- 


de au théâtre 


calibre professionnel et de haute 
qualité: elles doivent fonctionner 
à plein temps, jouir d’un certain 
appui dans leur localité, et être 
financièrement stables, Elles doi- 
vent avoir présenté du théâtre de 
calibre professionnel durant une 
saison entière. 


Sauf mention contraire, les 
subventions sont attribuées pour 
l’ensemble des activités prévues 
par les bénéficiaires pour l’exer- 
cice financier 1975-76, 


Trois compagnies albertaines 
sont subventionnées pour la pre- 
mière fois au titre du programme 
d'aide au théâtre, |l s’agit: du 
Centre canadien pour l'ASSITEJ 
{Association internationale du 
théâtre pour l’enfance et la jeu- 
nesse}), Calgary, $4,000; de Nor- 
thern Light Theatre, Edmonton, 
$6,000:; et de Palisade Arts, Cal- 
gary, $5,000. 


Les subventions suivantes sont 
attribuées à des organismes alber- 
tains qui ont déjà bénéficié de 
l'aide au théâtre du Conseil des 
Arts: Alberta Theatre Projects, 
Calgary, $45,000: plus $15,000 
pour des représentations de théä- 
tre pour la jeunesse et $5,000 
pour s'assurer les services d'un 
dramaturge résident; Association 
canadienne du théâtre pour la 
jeunesse, Edmonton, $10,000 
pour le congrès de l’Association 
(1976); Banff Centre for Fine 
Arts, Banff, Alberta, $8,500 pour 
un programme de formation des 
auteurs dramatiques; plus $1,500 
pour les frais de voyage de quatre 
auteurs; Citadel Theatre, Edmon- 
ton, $135,000; plus $15,000 
pour des tournées de théâtre pour 
la jeunesse et $3,500 pour rémur- 
nérer l'assistant du scénographe: 
Theatre Calgary, $127,000; plus 
$5,000 pour des représentations 
de théâtre pour la jeunesse, 


Jean Carignan , violoneux, fait résonner une 
musique neuve par tout le Canada 


“Jean Carignan, violoneux”’, le 
tout dernier film de Bernard Gos- 
selin, production ONF, un docu- 
ment vivant, témoin d'une musi- 


Québec et par tout le Canada, 


tissement d'une tradition musi- 
cale orale qui remonte jusqu'au 
14e siècle, fait présentement l'ob- 
jet d'une distribution massive au 


CLUB DE :CORRESPONDANCE 
HUMANISME CANADA 


Pour filles et garçons de 10 à 18 ans. 
Veux-tu avoir de nouveaux amis (es), Ecris-moi et je t 
ferai parvenir dans quelques jours un formulaire avec 
tous les renseignements. Ce club de correspondance a 
été fondé par un groupe de jeunes Canadiens qui dési- 
rent connaître de nouveaux amis à travers le monde. 
P.S. N'oublie pas d'écrire ton nom et ton adresse en 


LETTRES MOULÉES. 


Ecris à : 


Club de correspondance Humanisme Canada, Casier Postal 38, 


Lasalle. P.Q, Canad 


30 dames albertaines - 


PRIX pour les NON-membres : 


$3,00 qui donnent droit à 
l'inscription et à 2 repas 


.FÉDEGRAMME 


POUR VOUS MESDAMES 
Grand Rallye organisé par la Fédération des Femmes Canadiennes 
Françaises - 


‘Grâce à une subvention nous pouvons recevoir - en plus des déleguées - 


Deux thèmes seront à l'étude : 


Réservations des places selon l’ordre des demandes, 
Téléphoner au : 434-7563 ou au 489-2938 


les 24 et 25.octobre 1975,‘ 


. Les lois albertaines relatives aux 
femmes 
- La planification de la famille 


On peut s’en procurer des co- 
pies dans les cinémathèques de 
l'ONF à travers le pays. On 5e 
souvient que ‘Jean Carignan, vio- 
loneux’’ a été présenté cet été en 
grande première, en plein air, sur 
le Mont Royal, aux Fêtes de la 
Saint-Jean, à Montréal, 


“Jean Carignan, violoneux" 
porte sur la scène de l'actualité 
un genre musical longtemps con- 
sidéré comme mineur parce que 
transmis par oreille et s’accom- 
modant des déformations qu'on 
peut attendre d'une musique po- 
pulaire jouée par le peuple, Mais 
avec Jean Carignan, spécialiste et 
interprète émérite de cette musi- 
que-là, impossible d'éluder la 
question: Comment ne pas accep- 
ter comme de la “grande musi- 
que” à part entière un genre qui 
remonte aux troubadours celtes du 
14e siècle. et qui a eu le toupet 
de demeurer populaire? Com- 
ment disputer l'épithète de ‘“vir- 
tuose”” à un violoneux comme... 
le violoneux Jean Carignan? 


Aux musiciens des conserva- 
toires, des facultés de musique ou 
d'ailleurs, aux amateurs de “belle 
musique”, ce film apporte quel- 
que chose de neuf et de stimu- 
lant; aux cinéphiles et au grand 
public, il affre un film profondé- 
ment humain et un document 
social bouleversant, Montage: 
Monique Fortier: prise de son: 
Richard Besse; mixage: Jean-Pierre 
Joutel; image et réalisation: Ber- 
nard Gosselin; production: Paul 
Larose, Louise Carré. C'est. une 
production de l'Office national 
du film du Canada, 


DE CIC 


NOUVELLES DU 
THÉÂTRE FRANÇAIS 


Le Théâtre Français d'Edmonton mettra prochainement 
en circulation deux dépliants qui sont remplis d'intéres- 
santes nouvelles, Le premier donne des renseignements sur 
différentes activités culturelles qui auront lieu au cours de 
l'année, et le second fait connaître la programmation de la 
saison 1975-76, 


Parmi les activités culturelles qu’annonce le T.F.E., il y 
a des ateliers de création qui commenceront prochaine- 
ment, soit le 25 octobre. Ces ateliers seront organisés 
autour de projets divers tels que du théâtre d'essai (pièces 
courtes d'auteurs contemporains), des montages de textes 
divers: poésie, légendes, collages, etc, ainsi que la mise en 
route d’un spectacle pour enfants. 


La participation à ces ateliers est ouverte à tous ceux 
qui aimeraient communiquer leurs idées où tenter une 
expérience dans le domaine de l'expression dramatique. 


il s'agit donc d'un rendez-vous soit le samedi 25 octobre 
à 14h,., soit le mardi 28 octobre à 19h.30. Le tout se passe 
au Collège Universitaire Saint-Jean, 


*X + + 


Par ailleurs, le même dépliant annoncera des séances de 
perfectionnement du comédien, et ces séances seront sous 
la compétente direction de Claire lfrane. L'inscription 
pour ces séances de perfectionnement aura lieu le samedi 
22 novembre de 14 à 16 heures au bureau du T.F.E, 


Les jeudis, de 19 à 21 heures, il y aura des séances de 
technique vocale et le samedi, de 14 à 15h.30, il y aura 
des séances d'expression corporelle. 


+ + + 


On sait déjà que le premier spectacle de la saison du 
T.FLE, sera LA MOUETTE d’Anton Tchékhov. La mise en 
scène sera assurée par Claire Ifrane elle-même, et les 
représentations auront lieu les 14, 15, 16, 21, 22 et 23 
novembre. 


, Le second spectacle en sera un de Michel Tremblay: EN 
PIECES DETACHEES - LA DUCHESSE DE LANGEAIS. 
‘La mise en scène a été confiée à Eve Marie et les 
spectacles ont été fixés aux 12, 13 et 14 décembre: puis il 
seront repris les 16, 17 et 18 janvier 1976, 


XX + 


Quant aux autres spectacles, on prévoit pour le mois de 
février DEUX FEMMES POUR UN HOMME SEUL - LA 
BABY-SITTER de René de Obaldia et, en mars et avril 
UN INSPECTEUR VOUS DEMANDE de J.B. Priestley. 
Le mois d'avril nous réservera un spectacle SURPRISE. 


* + 


Li 


Si on désire des renseignements sur les activités du 
T.F.E,, ou Si on veut offrir son aide, il suffit de se rendre 
au bureau, situé au Collège Universitaire Saint-Jean, ou 
encore de signaler le numéro 469-0829. 


CAR à ann, em mm eannt 


FERD NADON Bons de sûreté | 
| BIJOUTIER Raymond Tellier 
RÉPARATION DE MONTRES 

. en face de la “Bay” : Tél: 476-7541, 
10115 - 102e rue, Edmonton | Ÿ Les assurances nécessaires 


PES 
4m Soyez parmi les participants 


((C > 


Sr Soyez parmi les gagnants... 


DESTINATION MONDE 


Le prochain concours pour choisir les participants à l'émission DESTINATION: MONDE aura lieu mercredi le 22 
octobre à 19h.30 et portera sur le JAPON... 


Voici les endroits où se tiendront les concours d admission et les noms des personnes responsables dans chaque 
région en Alberta: 


Les participants de l'émission DESTINATION: MONDE gagnent toujours. H y a des prix en argent et aussi des 
voyages. 


Soyez parmi les participants, soyez parmi les gagnants de l'émission DESTINATION: MONDE. Regardez l'émission 
présentée à l'antenne de CBXFT les mercredis en soirée. Puis, présentez-vous au concours et le tour est joué. 


Si vous êtes choisis à la suite du concours, nous vous enverrons à Montréal, aux frais de Radio-Canada, pour 
participer à l'émission DESTINATION: MONDE. 


N'oubliez pas que'le prochain concours d'admission à l'émission DESTINATION: MONDE portera sur le JAPON, 
mercredi le 22 octobre à 19h.30. 


Paul Denis 
Relations publiques 
CBXFT 
EDMONTON: Paul Denis 
° CBXFT 
8861 - 75e rue 
EDMONTON, Alberta Tél.: 469-2321 


Lieu du concours: 8861 - 75e rue 


BONNYVILLE: Mme:Liette Bugeaud 
C.P. 1320 
BONNYVILLE, Alberta Tél.: 826-3583 


Lieu du concours: chambre 205, école secondaire 


ST-PAUL: Mme Thérèse Albert 
C.P. 99 . 
ST-PAUL, Alberta Tél.: 645-4528 


‘ Lieu du concours: Centre Culturel 


FALHER: Mme Carmen Maisonneuve 
C.P. 510 , 
FALHER, Alberta Tél.: 837-2168 


Lieu du concours: Coilège Notre Dame 
CALGARY: Mme Françoise Brigliadori 

‘203, 223 - 12e avenue SW. 

CALGARY, Alberta Tél: 262-5366 


” Lieu du concours: Société Franco-Canadienne de Calgary 
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La science à la portée. 
de tous 

Entretien avec 

Joël Le Bigot 


Bien connu du public pour sa 
parjicipation, depuis plusieurs 
années, à de grandes émissions 
d'information, Joël Le Bigot nous 
a parlé l'autre jour, avec beau- 
coup d'enthousiasme, de la sé- 
rie Science-réalité qu'il anime 
depuis septembre. Joël Le Bigot 
est originaire de Livarot, en Nor- 
mandie. C'est un assez gros 
bourg du Calvados, et qui est 
réputé notamment pour ses fro- 
mages, dont le <livarot», bien 
entendu. Il faut voir la physiono- 
mie de notre animateur quand 
il vante les qualités de ce fro- 


mage à peu près introuvable. 


chez nous, ainsi que les vertus 
du calva. La gastronomie est 
une bien bonne chose sur la- 
quelle, hélas! qn n'a guère le 
temps de s'étendre quand on se 
voit pour parler métier. 

— «Vous faites depuis long- 
temps de l'animation à la radio 
et à fa télévision. Mais l'anima- 
tion d'une émission - d'informa- 
tion scientifique n'est-elle pas 
pour vous une expérience nou- 
velle?» 

— «Tout à fait. J'ai animé bien 

- des émissions ävec d'autres, 
maïs c'est la première fois que 
j'anime seul une émission de 
télé.» | 

— «Estil trop tôt pour vous 
demander quelle impression ce- 
la vous fait? 

— «Quand on m'a proposé ce 
travail, je ne me rendais pas 
compte de l'effort qu'il suppo- 
sait. C'est en terminant la pre- 
mière émission que j'ai compris 
qu'il me faudrait travailler in- 
tensément. Enormément.»= 

— «Pour animer Science-réa- 
lité, il ne suffit pas, j'imagine, 
de parcourir les revues scienti- 
fiques. Vous partitipez sans dou- 
te à la préparation des émis- 
sions?» | 

— «Chaque lundi, il y a une 
réunion de production à laquel- 
le toute l'équipe participe. I! 
s'agit alors de préparer les é- 
missions, le contenu et l'em- 
ballage»: il s'agit. aussi d'en- 
visager les façons de procéder. 
En matière de choix des sujets, 
par exemple, il ne s'est pas pré- 


senté un seul moment où le 
superviseur ait eu à user de 
son autorité pour trancher. On 
s'entend tous pour travailler se- 
lon l'esprit collégial. La produc- 
tion commence tout de suite 
après la réunion. Là encore c'est 
un travail énorme. Très diffé- 
rent, d'ailleurs, de l'actualité 
quotidienne. On n'ira pas inter- 
roger l'homme de la rue, comme 
cela se fait dans des émissions 
sur la politique, l'économie, etc. 
Pour une émission d'informa- 
tion scientifique comme la nôû- 
tre, il faut voir des hommes de 
science, qui éclaireront de leurs 
connaissances tel ou tel problè- 
me; il faut aussi choisir parmi 
eux ceux qui s'expriment sans 
effort.» 

— «Depuis quand vous inté- 
ressez-vous aux sciences?» 

— l'aspect médical des 
sciences m'a toujours fasciné. 
C'est par ce biais que je me 
suis intéressé à la science, qui 
est, comme vous le savez, une 
chose avec laquelle on vit quo- 
tidiennement. 1} n'est que d'é- 
voquer à cet égard les problè- 
mes sociaux soulevés par la 
physique nucléaire et l'exploita- 
tion de l'énergie. En ce qui me 
concerne, la science est une 
source d'enrichissement intel- 
lectuel, d'autant plus que Scien- 
ce-réalité me met en contact di- 
rect avec les milieux scientifi- 
ques.» 

— «AVEZ-VOUS FEÇU Ce qu'on 
appelle une formation scientifi- 
que?» 

— «Non. Et c'est une des rai- 
sons pour lesquelles j'anime 
Science-réalité. On ne voulait 
pas que celui qui présente l'é- 
mission soit un homme de scien- 
ce, mais un profane, comme 
presque tous ceux qui la regar- 
dent. Ma formation a’ été celle 
d'un étudiant en sciences po. 
Elle est surtout politique et lit- 
téraire.» 

— «Quelles sont vos métho- 
des de travail?» 

A cette question, Joël Le Bi- 
got répond avec un sourire a 
musé: 

— «Notre méthode de travail 
serait celle de la meilleure uti- 
lisation du temps: il faut être 
fonctionnel. Car nous sommes 


soumis aux impératifs de la pro- : 


duction. Ce qui me. gêne un 


“nière de voir 


peu, c'est que je n'ai pas le loi- 
sir de lire autant de publica- 
tions scientifiques que je le 
souhaiterais.» 

— «Au début de la série 
Science-réalité, un philosophe, 
M. Dumont, a défini les condi- 
tions dans lesquelles s'exerce 
aujourd'hui la science. Il la voit 
comme un pouvoir de transfor- 
mation de la nature, plutôt que 
sous la forme d'un ensemble 
de connaissances immuables. De 
son côté, votre conseiller, Fer- 
nand Seguin, a exprimé le sou- 
hait qu'au temps de l'analyse 
succède celui des grandes syn- 
thèses, qui ont l'avantage à la 
fois d'expliquer des séries en- 
tières de phénomènes et d'en 
simplifier la compréhension. 
Comment vous-même, Joël Le 
Bigot, voyez-vous la science ac- 
tuelle?» 

— «La science est une chose 
extrêmement obscure pour la 
plupart des gens. Il faut donc 
s'efforcer de la rapprocher du 
public. Voilà une première ma- 
les problèmes 
scientifiques contemporains. Il 
en est une autre. Elle consiste 
à voir — au-delà de la science 
et des techniques qui n’en sont 
que les applications — la res- 
ponsabilité qui naît de la con- 
naïssance même, bref le problé- 
me moral qui se pose mainte- 
nant à ceux qui savent. Songez 
que l'on peut aujourd'hui pré- 


* voir les séismes! Faut-il les an- 


noncer pour autant? en faire 
connaître la date aux popula- 
tions au risque de perturber 
pendant des mois la vie écono- 
mique et sociale d'une région 
tout entière?» 

— «Science-réalité a un côté 
très pratique. La série nous don- 
ne en effet des informations 
précises sur des problèmes 


Joël Le Bigot 


scientifiques, qui sont en même 
temps des problèmes sociaux, 
des fléaux comme le cancer du 
sein, la sclérose en plaques. 
Vous continuerez sans doute à 
mettre l'accent sur ce côté pra- 
tique de la série?» 

— «On. veut absolument que 
cette émission rejoigne les 
gens. La présence des mathé- 
matiques en biologie est sûre- 
ment très importante. Nous €s- 
timons toutefois qu'il y a des 
choses qui touchent nos gens 
de plus près, et ce sont celles- 
ci que nous soulignerons. Nous 
exposerons du reste ces problè- 
mes sans faire appel à la pa- 
noplie des gadgets de la tech- 
nique actuelle. Notre émission 
a pour but une certaine vulga- 
risation, d'où la présence de 
Fernand Seguin, qui est d'ac- 
cord avec l'équipe en ce qui 
concerne particulièrement la dis- 
tinction que nous faisons entre 
les bidules techniques et l'ex- 
plication scientifique.» 

— «L'équipe de Science-réa- 
lité comprend deux réalisatrices. 
Thérèse Patry et Fernande 
Chouinard, un.animateur, qui est 
vous-même, un conseiller, Fer- 
nand Seguin. Quels sont les 
autres membres?» 

— «Deux recherchistes: Ber- 
aard Houde et Jean-Marc Fleu- 
ry; une documentaliste-recher- 
chiste: Solange Gagnon, et le 
superviseur, Louis Dumas.» 

— «Quels sont les grands su- 
jets scientifiques que vous a- 
borderez d'ici à la prochaine 
saison?» 

— «Nous ferons, entre autres 
choses, le portrait d'un homme 
de science de l'Université de 
Montréal, M. René Lévesque, 
qui est doyen. Nous traiterons 
des algues dans l'écologie des 
lacs. y aura un sujet sur les 
séismes. I! sera question d'ar- 
chéologie aérienne, méthode qui 
permet des découvertes arché- 
ologiques à l'aide des avions. 
Je vous signale également un 
sujet passionnant: le pontage 
coronarien à partir du cathéter 
Bourassa, reconnu dans le mon- 
de entier.» 


(propos recueillis par 
Jean Tétreau) 


0h15 


10h30 


11h00 


1h30 


2h00 


4h30 


16h00 
46h30 


17h00 


18h00 
19h00 


YOU-HOU 

Avec Thérèse Petit, André Cartier 
et Pierre Curzi. Conception graphl- 
que: irène Gauthier, Textes: Jac- 
queline Barrette, Vanessa Solioz, 
Marie-France Hébert, Dominique 
de Pasquale, Ronald Prégeant et 
Thérèse Petit. Réal: Guy Co- 
meau. «La Clé et la porte». 
MINUTE MOUMOUTE! 

Textes: Michel Rivard, Serge Thé- 
riault et Jean-Pierre Plante. «Les 
Petits Malaises». «Le Tango des 
robinets» {chanson). Réal: Pier- 
re-Jean Cuillerrier. 
CONSEIL-EXPRESS 

«Obésité», avec le docteur Jean- 
Paul Ostiguy. Les diètes: com- 
plexe de réussite, Ses Causes psy- 
chiatriques et physiques et une 
recette. 

LES RECETTES DE JULIETTE 

Le sympathique restaurateur Jean 
Cailler prépare pour Juliette des 
soles farcies aux crevettes ainsi 
qu'un sabayon. 

LES FAUCHEURS DE 
MAAGUERITES 

Feuilleton de Marcel Camus. 8e: 
Dabert et Voisin se retrouvent 
sans commanditaire. Louise leur 
en trouve un dans la personne 
du sculpteur Delagrange. La sym- 
pathie d'Edouard pour les frères 
Wright lui attire des accusations 
de trahison. 

FRANCIS AU PAYS DES GRANDS 
FAUVES 

«Autour d'un lac de cratères. 

LES COQUELUCHES 
Thème: -Fête-, Réal.: 
Brisson. 

TÉLÉJOURNAL 

FEMME D'AUJOURD'HUI 
«La Psychologie de l'enfant de 
0 à 6 ans- (3e de 10}: «De l'âge 
de la marche à Î’apprentissage 
du iangage». Le développement 
cognitif et le jeu chez l'enfant. 
invitée: Mme Edith Fournier- 
Chouinard, arof. en sciences de 
l'éducation à l'Université de 
Montréal, spécialiste de l'ensei- 
gnement et de fa recherche sur 
le développement des fonctions 
cognitives et du jeu chez l'enfant. 
Animatrice: Françoise Faucher. 
Recherches: Nicole  Gilbert- 
Champagne. Chronique «Vivre au 
présent», avec Madeleine Arbour, 
décorateur-ensemblier: les robi- 
nets et les accessoires de plom- 
berie. — Chronique du livre et re- 
vues du mois, avec Aline Desjar- 
dins. Recherche: Hélène Roy. 
Réal.: Jeannette Tardif. 

CINEMA e 

La Revanche du Prince Noir. Film 
réalisé par Sergio Grieco, avec 
Frank Latimore, Tamara Lees et 
Gérard Landry. L'ambitieux duc 
de Roccamontana veut s'allier à 
l'Espagne pour détrôner le sou- 
verain d'une principauté itallen- 
ne et en devenir le maitre. Le 
Prince Noir. jeune noble coura- 
geux, entreprend sa défense. Il 
est aidé d'un seigneur, père d'une 
jolie demoiselle (It. 56). 

BOBINO 

PICOTINE 

-Le Grenier». 

VIVRE ET SUAVIVRE 

Le monde animat dans ses diffé- 
rents milieux. «Jamais l'on a vu. 
vu, vu...» Nous découvrons l'uni- 
vers microscopique d'une goutte 
d'eau. Certaines de ces créatures 
sont plus monstrueuses que des 
dragons, d’autres plus touchantes 
que des tableaux d'impressionnis- 


Marcel 


tes. Narrateur: Pierre Nadeau. 
Réal: Audrey Buxton et Colin 
Willock. 

CE SOIA 

DESTINATION: MONDE 


Jeux questionnaire qui met à l'é- 
preuve les connaissances touris- 
tiques des participants. Recher- 
che et textes: Gilles Parizeau. 
Animateur: André Vigeant. Réal.: 
Lise Chayer. «La Tunisie» (derniè- 
re de 4). 


19h00 CINEMA 


22h00 


‘’Brelan d’'AS" 
CONSOMMATEURS AVERTIS 
Animateur: Simon Durivage. Su- 
jets: l'assurance-automobile. Pour- 
quoi les compagnies d'assurances 
augmentent leurs taux surtout 
dans le cas des jeunes. — Les 
<condominiums., une solution 


22h30 
22h59 


23h00 JEUX PAN AMERICAINS 


d'habitation pour l'avenir? Ae- 
cherches: Mario Cardinal et An- 
dré Gascon. Réal.: Suzanne Mer- 
cure. 

TÉLÉJOURNAL 

NOUVELLES DU SPORT 


23h30 CINEMA CANADIEN 


9h10 
Sh15 


Sh30 
hs 


10h15 


10h39 


11h00 


41h30 


12h00 
12h30 


13h30 
13h3S 


Tiens-toi bien après les oreilles 
à papa. Comédie réalisée par 
Jean Bissonnette, avec Dominique 
Michel, Yvon Deschamps et Dave 
Broadfoot. Une secrétaire d'une 
compagnie d'assurance est insa- 
tisfaite de sa condition et tente 
d'organiser avec peu de succès la 
contestation parmi Ses Compa- 
gnes de travail. Apprenant que 
l'un des employés falsifie les 
rapports médicaux, elle s'emploie 
à protéger ie saboteur inconnu 
contre la découverte éventuelle 
de son identité (Can. 71). 


JEUDI 


le 23 octobre 


OUVERTURE ET HORAIRE 

LES ORALIENS 

«Soirée chez les Oraliense. 

LES 100 TOURS DE CENTOUR 
«Mémo la ferme». 

EN MOUVEMENT 

«Tailte=. Respirer par le nez ou 
par la bouche. Participation de 
Mado. 


LES CHIBOUKIS 

«Les Chiboukis tiquéfiés». 
MINUTE MOUMOUTEI 

Textes: Daniel Cadet, Danièle 
Simpson, Michel Rivard, Serge 


Thériault et Jean-Pierre Plante. 
«La Visite». «Futaie et les choux 
de Bruxelles». Brinditie chante 
«Pluie Ri Que Ti Qui». «L'Echelle 
bleue. {conte]. «Le Voilier» {bri- 
colage). Réal: Renault Gariépy. 
CONSEIL-EXPRESS 
«Horticulture»: la plantation d'ar- 
bres et d’arbustes à feuilles dé- 
cidues, avec Paul Pouliot. «Bri- 
colage-: une dalle de ciment 
pour patio, avec Jacline Gratton. 
<La Graphoanalyse-: Marguerite 
Pacuette. 

LES RECETTES DE JULIETIE 


RS 
N 
SR 


A l'intention du président de l'U- 
nion des artistes, Robert Rivard, 
Juliette mijote une blanquette de 
veau et un potage. 

QUENTIN DURWARD 

Feuilleton réalisé par Gliles 
Grangier, d'après l'oeuvre de Sir 
Walter Scott. Adaptation: Jac- 
ques Sommet. Dialogues: Plerre 
Nivoliet. Avec Amadeus August, 
Marie-France Boyer, Noël Roque- 
vert, Georges Marchal et Michet 
Vitold. 8e: Isabelle est conquise 
par la vaillance de Quentin. Ce- 
lui-ci doit se méfier du mysté- 


rieux bohémien qui les accom- 
pagne. 

SKIPPY, LE KANGOUROU 
«Puppetss. 


LES COQUELUCHES 

Thème: «Tendresse-. Réal.: Jean- 
Jacques Sheitoyan. 
TÉLÉSOURNAL 

FEMME D'AUJOURD'HUI 
Témoignages de personnes mé- 
contentes après avoir consulté 
des agences de rencontres. Inter- 
viewer: Minou Petrowski. Réal.: 
Jean-Guy Benjamin. 


14h30 


CINÉMA € 
Le Chasseur de chez Maxim's. 
Comédie réalisée par Henry Dia- 


. mant-Berger, avec Yves Deniaud, 


16h00 
16h30 


17h00 


17h30 


18h00 
49h00 


19h30 


20h00 


22h30 
22h59 


Pierre Larquey et Raymond Bus- 
sières. De par sa position, le 
chef des chasseurs de chez Ma- 
xim's connaît le tout-Paris et ne 
se gêne pas pour faire payer sa 
discrétion. Chez lui, il est un 
père sévère et respecté de sa 
fille (Fr. 53). 

BOBINO 

LA RIBOULDINGUE 

eUn bon diable». 

LASSIE 

«Les Corbeaux», Le champ de 
maïs des Holden est attaqué par 
les corbeaux. Le jeune Mike perd 
son portefeuille: l'un de ces 
oiseaux de malheur s'en empare 
pour ensuite le jeter dans un ré- 
servoir. 

LE MONDE EN LIBERTÉ 

«Les insectes». 

CE SOIR 

SUR LA CÔTE DU PACIFIQUE 

En vedette: Bruno Gerussi, Ro- 
bert Ciothier, Rae Brown, Juliet 
Randall et Pat Jones. «L'Homme 
et le loup». Jess et Hubert en- 
tendent hurler un loup durant 
une partie de pêche. Chose étran- 
ge car depuis 1948, il ne semble 
plus y en avoir dans la région. 
LE TRAVAIL À LA CHAÎNE 
Anlmateur: Serge Laprade, avec 
la collaboration da Jacques Hou- 
de. Scrinteur et recherchiste: Mi- 
chel Dudragne. Réal: Lisette 
LeRoyer. 

LES GRANDS FILMS 

Un nommé Cable Hogue. Western 
réalisé par Sam Peckinpah, avec 
Jason Robards. Stella Stevens et 
David Warner. Abandonné dans le 
désert par deux compagnons, Ca- 
ble Hogue a fa chance de dé- 
couvrir une source qui Î’empë- 
che de mourir. Profitant du site 
de ce point d’eau, il y construit 
un relais pour les diligences. Il 
s'amasse une coquette fortune 
afin d'assouvir sa rancune envers 
ceux qui l'ont délaissé (USA 68). 
TÉLÉJOURNAL 

NOUVELLES DU SPORT 


23h00 JEUX PAN AMERICAINS 
23h30 CINEMA 


10h09 


10h15 
10h30 


Visa pour l'aventure. Comédie 
réaiisee par Herbert B. Leonard 
et Joshua Sheliey, avec Pamela 
Austin, Pat Boone et Terry-Tho- 
mas. Deux enfants élevés dans 
le même orphelinat s'aiment d'a- 
mour tendre. Devenu adoïescent, 
le garçon part à la conquête de la 
fortune en promettant à la fillette 
de revenir l'épouser quand il se- 
ra riche. Îl revient quelques an- 
nées plus -tard, fortune faite, 
pour aoprendre qu'elle est rendue 
en Afrique comme préceptrice 
d'un jeune prince arabe (USA 67). 


VENDREDI 


le 24 octobre 


OUVERTURE ET HORAIRE 

LES ORALIENS 

«La Radio». 

LES 100 TOURS DE CENTOUR 
<Chiots et bottes de foin». 

EN MOUVEMENT 
«Conditionnement physique géné- 
ral». Le plein air. Participation 
de tucille Frenette, de Joliette. 
CLAK 

«Les Touffus», «La Tomate», «Le 
Piment», «La Caratte» et «Coco- 
Soleil». Avec Louise Portal, An- 
dré Cartier, Jocelyne Govyette, 
Michelle Destauriers, Jacqueline 
Barrette et Robert Toupin. Textes: 
Pierrette Beaudoin, Vanessa So- 
lioz. Madeleine Bennett et Jac- 
queline Barrette. Réaï.: Guy Ca- 
meau. «Haut-bas». 

AU JARDIN DE PIERAOT 

«La Tire», 

CONSEIL-EXPAESS 

«les Services gouvernementaux 


fédéraux»: service de l'air. M. 
Pierre Arpin nous parle de l'ad- 
ministration des transports aé- 
riens, des aéroports, des avions. 
des brevets et des mécaniciens. 
M. Ronald Habel nous parle des 
voies aériennes, des systèmes 
d'approche aux instruments, de 
la vérification en vol, etc. 


11h00 LES RECETTES DE JULIETTE 


Juliette prépare un boeuf aux 
pruneaux à l'intention de Ray- 
mond Lévesque. 


11h30 LES ANIMAUX CHEZ EUX 


<En Nouveile-Angieterre». Faune 
et flore. 


12h00 MINI-FÉE 


-Poctan, l'oursan». 


12h30 LES COQUELUCHES 


Thème: <Information». Invités: 
Diane Marchal et Jacques Amar. 
Réal: Gaston Laporte. 


13h30 TÉLÉJOURNAL 
13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 


Table ronde: réflexion sur les 
changements qu'a pu apporter 
l'Année internationale de la fem- 
me. Réal: Nicole Aubry. 


14h39 CINÉMA @ 


Manon Lescaut. Mélodrame réali- 
sé par Carmine Gallone, avec 
Vittorio de Sica et Alida Valli. 
Le chevalier Des Grieux rencon- 
tre Manon Lescaut, venue à A- 
miens pour entrer au couvent. 
ils s'aiment et fuient tous deux 
vers Paris. Enlevé sur les ordres 
de son père, Des Grieux est en- 
fermé au séminaire (It. 42). 


16h00 BOBINO 


16h30 


BIDULE DE TARMACADAM e@ 
«le Serpent python». 


17h00 DAKTARI 


«Un imitateur dangereux». 


18h00 CE SOIR 
19h00 VISAGES 


19h30 


21h30 


22h30 


MARCUS WELBY, MD. 

“Avec Robert Young, James Bro- 
lin et Elena Verdugo. Nous par- 
tirons ensemble». Dans un centre 
de réhabilitation, une jeune fille 
paralysée rencontre un jeune hom- 
me, victime d'un accident. 


HORS SÉRIE 

La Cloche thibétaine. Histoire 
romancée de la «Croisière jau- 
ne-, extraordinaire épopée de 
l'expédition Citroën à travers l'A- 
sie, organisée en 1931 par Geor- 
ges-Marie Haardt. Scénario: Hen- 
ri Viard. Avec Gilles Béhat. 
Philippe Léotard, Jacques Lalan- 
de, Henri Villerouge et Michel 
Wyn. Musique: Georges Delerue. 
Réal: Michel Wyn et Serge 
Friedman. 1er de 8: «Les Noma- 
des». 

SCIENCE-RÉALITÉ 

Animateur: Joël Le Bigot. Recher- 
ches: Bernard Houde et Jean- 
Marc Fleury. Conseiller: Fer- 
nand Seguin. Documentaliste-re- 
cherchiste: Sotange Gagnon. «L'Ef- 
fet des drogues sur le cerveau», 
avec le docteur Gilliane Nosai, 
professeur agrégé au département 
de pharmacologie de Laval et 
docteur ès sciences de la Gor- 
bonne. «L'impiantation des 
dents». — Entrevue avec M. Jean- 
Marc Gagnon, directeur de la re- 
vue -Ouébec Science». Réal.: Thé- 
rèse Patry. 

DOSSIERS 

«La Langue au Québec» (2e): «Jou- 
al, outil de libération ou défaite 
culturelle. Recherche: Fabienne 
Julien. interviews et textes: Wil- 
frid Lemoine. Participants: Doris 
Lussier, comédien; M. Léandre 
Bergeron, professeur-de littératu- 
re québécoise, et des étudiants 
de l'Université Concordia. Réal.: 
Claude Sylvestre. 

TÉLÉSOURNAL 


22h50 NOUVELLES DU SPORT 
23h00 JEUX PAN AMERICAINS 
23h30 CINEMA 


Z. Drame social réalisé par Cos-. 
ta-Gavras, d'après le roman de 
Vassiti Vassilikos, avec Yves 
Montand, Jean-Louis Trintignant, 
Jacques Perrin. Pierre Dux et 
Irene Papas. Le président d'un 
mouvement en faveur de ia paix 
est gravement blessé, puis meurt 
peu après. On veut faire croire à 
un accident. Le juge d'instruction . 
chargé de l'affaire décide, mal- 
gré les pressions, de poursuivre 
une enquête serrée (Fr.-algérien 
69). 


N 


entre deux hommes qui diffèrent 
-l'un de l'autre .tant par leurs 
Idées que par leur condition so 
‘ciale. interprètes: Gérard Poirie: 
et Jacques Godin. Réal.: Pau 


__ Blouin. . 
21h90 LES BEAUX DIMANCHES 


: L'Enéide. Feuilleton en six 6po 
ques d'après le poèrne de Virgila 
Musique: Mario Nascimbane 
Commentaires dits par Pierrs Va 
neck. Adaptation: Vittorio Bont- 
celli et Arnaldo Bagnasco. Aved 
Giulio Brogi, Hussein Cokic, Ai 
lessandro Haber et Vasa Pants- 
fic. Réal: Franco Rossi. 6e et 
dernier épisode: La haine, semés 
dans .les esprits par la déesse 
Junon, fait son oeuvre destructri- 
ce. Un duel entre Enée et Turmus 
est proposé pour mettre fin au: 
tueries et décider du destin di 
Latium. 


22h30 TÉLÉJOURNAL 
245 SPORTS-DIMANCHE | 
23h00 CINE-CLUS : 


Les Clowns. Documentaire réali- 
sé par Federico Fellini. Souvenirs 
d'enfance de Fellini: sa première 
__rencontre avec les clowns et les 
personnages grotesques du petitl 
monde villageois. Certains clowns 
célèbres devenus vieux; le monde 
du cirque et les secrets du métier. 
Numéro de cirque centré sur Île 
mort et la résurrection d'un re 

présentant typique de ce métie 

d'amuseurs (it.-fr.-all. 69). 


@LUN0: 


te 20 octobre 


#19 OUVERTURE ET HORAIRE 
15 LES ORALIENS 


Le français oral pour les enfants 
de préscolaire et de îre année. 
Aventures de Picabo et Kallnelle,| 
deux minuscules habitants de ta’ 
planète Oralie, et de leur ami 
terrien Francolin. En vedette: Li- 
sette Anfousse, Serge L'Italien et 
Hubert Gagnon. Production: Ra-. 
dio-Ouébec. «Une mer de caca- 
huètes». 


9h36 LES 100 TOURS DE CENTOUR 


Le français oral pour les élèves 
de l'élémentaire Il. Aventures, 
d'une famille aux prises avec des” 
génies espiègles, Grammos, Ver- 
bo et Centour ayant pour cama- 
rades Alpha, Omega, Hiatus, Ga- 
lopet et Mémo. En vedette: Ma- 
deleine Sicotte, Camille Duchar- 
me, Ghislain Tremblay. Roland. 
Chenaïii, Julien Genay, Serge L'I-! 
talien, André Montmorency, Yves 
Massicotte et Jean-Maurice Géli- 
nas. Réal.: Jacques Cholette, Nor- 
mand Nicol et Pierre Bélisle. Pro- 
ducteur délégué: Guy Leduc. Pro- 
duction: Radio-Québec. «Les Jou- 
ets de Centours». 


Sh63 EN MOUVEMENT 


Animateurs: Claude Bouchard et 
Jean Brunelle. Réal: Jean-Claüde 
Houde. «Conditionnement- physi- 
que général». La flexibliité est- 
elle importante dans la condition 
physique? Participation de Lise. 


toh00 DU SOLEIL À 5 CENTS 


Bricolage, avec Claude Lafortune, 
Serge. Thériault et Rina Cyr. 
Réal. Pierre-Jean Cuillerrier, «Ce 
que tout jeune robot devrait sa- 
Voir». 


40h15 AU JARDIN DE PIERROT 


Chansons. danses, mimes et 
dessins. Animatrice et scrip- 
teur: Pierrette Boucher. Mime: 
Maurice Gibeau. Musique: Plerre 
Brabant. Réal.: Pierre-Jean Cuil- 
lerrier. «Marie, petite Marie». 


10h30 CONSEIL-EXPRESS 


De Trois-Rivières, Conseils pra- 
tiques répondant aux besoins de 
la vie quotidienne. Animatrice: 
Claudette Lambert, «Médecine vé- 
térinaire., avec Mme icuise Le. 
liberté-Robert. Réal.: Marcel La- 
my. 


11h00 LES RECETTES DE JULIETTE 


: Juliette à invité Yvette Brind’- 
Amour et lul prépare un mets de 
_choiïx: le faisan à la choucroute. 


13h30 


13h35 


1430 


NOËLE AUX QUATRE VENTS ©. 
Feuilleton de Dominique Saint- 
Alban, avec Anne Jolivet, Rosy, 
Varte et Pierre Mondy. 8e: Noële' 
rencontre son père et sa tante. 
Autant son père est chaleureux, 
autant sa tante est réticente. 
CHER ONCLE BILL 

«Une vraie famille». 

LES COQUELUCHES 

Du C.i.R. Animateurs: Guy Bou- 
cher et Gaston L'Heureux. Direc- 
tion musicale: Yvan Landry. Thé- 
me: Création». invitée: Jenny 
Rock. Réal: Jean-Paul Leclerc. 
TÉLÉJOURNAL 

Lectrice: Myra Cree. 

FEMME. D'AUJOURD'HUI 
Marcelle Maitais en colère». 
Françoise Faucher interviewe le 
peintre Marcelle Maltais.- Réal.: 
Yvette Pard. 

CINÉMA e . 

Quitte ou double, Comédie réali- 
sée par Robert Vernay, avec Zap- 
py Max, Danielle Godet et Jean 


. Tissier. Dans une petite ville de 


16h00 


16h30 


17h00 


18h00 


province, une vieille demoiselle 
entretient. grâce à une superche- 
rie, une correspondance amou- 
reuse avec le meneur de jeu 
d'une émission radiophonique. Ce- 
lui-ci, croyant écrire à une jeune 
et jolie jeune fille dont il a reçu 
la prometteuse photographie, 
s'empresse de donner une émis- 
sion dans la localité qu’elle ha- 


bite (Fr. 52). 


BOBINO 

Avec Guy Sanche et Christine 
Lamer. Textes: Michel Caitloux. 
Réal.: Thérèse Dubhé. : 
FANFRELUCHE 

Une jolie poupée, en feuille- 
tant un livre d'images, 
ne les jeunes dans un univers 
d’enchantement. Textes et princi- 
pale interprète: Kim Yaroshevs- 
kaya. Réal: Micheline Latulippe. 
«le Cirque». 

COSMOS 19939 - 

En vedette: Martin Landau, Bar. 
bära Bain et Barry Morse. ele 
Gardien de Piri. Le gardien de 
la planète Piri s'attaque à l'or- 
dinateur Alpha et brouille toutes 
les informations. La base lunaire 
court un danger terrible: l’altéra- 
tion totale de la personnalité de 
chacun de ses occupants. 

CE SOIR 

Magazine d'information. Anima- 
teur: Bernard Deroae. Reporters: 
Normand Lester, Laurent Bégin, 
Gilles Liboiron, Françols Perrault, 
Jean-Pierre Perron, Jeannine Mo- 


- rin, Georges Désilets, Renë Mail- 


10h00 


15h30 


hot et Gilies-Philippe Delorme. 
QUELLE FAMILLE! 


Téléroman écrit et interprété par” 


Janette Bertrand et Jean Lajeu- 
jeunesse, avec Ghistaine Paradis, 
Robert Toupin, Isabelle . Lajeu- 
nesse, Johanne Verne et Martin 
Lajeunesse. Martin est malade. 
1 doit donc rester à la maison. 
Mais c'est un petit garçon remu- 
ant, et la maladie ne lui a pas 
enlevé toute son énergie. au 
contraire. Réal.: Aimé Forget. 

Jo 

Magazine préolympique. Anima- 
teur: René Lecavalier. Commen- 
tateur: Richard Garneau. Textes 
et recherches: Yvon Dore et Louis 
Chantigny. Cette semaine: les 
bons moments des -Jeux pana- 
méricains» de Mexico. Réal: 
louise B.-Tardif et Gaston Dage- 
nais. 

Y A PAS DE PROBLÈME 
Téléroman de Réginald Boisvert, 
mettant en vedette Lionel Ville- 
neuve, Janine Sutto, Anne Létour- 
neau, Marie-Louise Dion, Sébas- 
tien Dhavemnas, Marc Legault, Ni- 
non Lévesque et Brigitte Burk- 


herdt. Charley est amoureux et 


pense même au mariage, mais 
celle à qui il prête tant d'atten- 
tions semble plus attirée par Mi- 
chel, l'ami d'Isabelle. Réal: Re- 
né Verne. 

AVEC LE TEMPS 

Téléroman de Louise Matteau 
et Normand Gélinas. Avec Louise 


Matteau, Normand Gélinas, Mar- 
the Nadeau, Gilles Pelletier, Vé- 


conique LeFlaguais, Jean-Piérre 
Bergeron, Mario Lirette, Carole 
Chatel. Robert Maltais, Nicole 


entrais. 


21h00 


2h30 
22h50 


Filion, Marthe Choquette et Mi-_ 


chel Fizzano. François veut S'é- 
cheter une moto. Sa grani-mère 
est contre à cause du danger que 
cela représente. Alcide est-1l du 
même avis? Réal.: Jean Picard et 
Jean-Yves taforce. 
TÉLÉ-SÉLECTION 

Columbo: Accident. Policier réa- 
lisé par Edward M. Abrams, met- 
tant en vedette Peter Falk. Un 
jeune homme élimine un oncle 
qui voulait le déposséder de ses 
droits dans l'industrie familiale. 
Le meurtre est habile, mais Co- 
lumbo en a vu d'autres (USA). 
TÉLÉJOURNAL 

Lecteur: Normand Harvey. 
NOUVELLES DU SPORT 


23h00 JEUX PAN AMERICAINS 
23h30 EN TANT QUE FEMMES 


24h00 


SCHULMEÏSTER, L'ESPION DE 
L'EMPEREUR 

8e de 13 épisodes. -Un village 
sans importance». Schulmeister 
réussit une opération de guerre 
psychologique: l'ennemt à vain- 
cre est cette fois le général 
Mack, chef des armées autrl- 
chiennes. Stratège habile et éner- 
gique, il a décidé de venir à la 
rencontre de Napoléon, cantonné 
à Boulogne. Schulmeister em- 
prunte l'identité d'Herman Klaus, 
ennemi de Napoléon que recher- 
che la police française. 


@M"Ar! 


8h15 


40h00 


10h15 


10h30 


41h00 


11h30 


12h09 
12h90 


13h30 


le 21 octobre 


OUVERTURE ET HORAIRE 

LES ORALIENS 

«La Nouvelle Cuisine». 

LES 100 TOURS DE CENTOUR 
«Le Tour du propriétaire». 

EN MOUVEMENT 

“Anti-douleur». Les répercussions 
du jeûne. Participation d'Esther. 
LES CHIBOUKIS 

Extraterrestres venus de fÎ'arc- 
en-ciel. Avec Marie-Louise Dion 
{Pragma) et Mario Desmarais (le 
rêveur). Graphiste: Paui Couture. 
Textes: Pierrette Beaudoln. Aéal.: 
Guy Comeau. <Les Chiboukis 11- 


quides». 
MINUTE MOUMOUTE! 
Animateurs: Suzanne Garceau 


et Alain Gélinas. Textes: 
chel Rivard, Serge Thérlault, 
Jean-Pierre Plante et Daniel Ca- 
det. Le .Mensonge-: Panoplie: 
«La Lunette d'approche-. Cétacé: 
«La Leçon de musique». «La Chan- 
son des Moumoutes». Aéal.: Re- 
nault Gariépy. 

CONSEIL-EXPRESS 

«Coiffure», avec Pierre Ladouceur. 
Traitements de base naturelle uti- 
lisés autrefois. Les crèmes à ac- 
tion de vapeur ou de chaleur. 
Causes internes: cheveux secs, 
gras, pellicules. Causes extèr- 
nes: cheveux décolorés, teints, 
permanentés. — 

LES RECETTES DE JULIETTE 
Jufiette et Louise Lambert-Lagacé 
s'unissent pour donner des con- 
seils judicieux à toutes celles qui 
ont la tâche de préparer des boï- 
tes à lunch. 

NANNY 

«Le Jardin de la préhistoire». Un 
camion transportant du matériel 
pour le musée renverse une cais- 
se contenant des os d'animaux 
phéristoriques dans le jardin des 
Everett. Waldo s’empresse de les 
enterrer. Leur découverte fortuite 
attire les paléontologues. 

WON AMI BEN 

«Un chien au petit déjeuners. 
LES COQUELUCHES 
Thème: <Showbizz», 
Bissonnette. 
TÉLÉJOURNAL 
Lectrice: Myra Cree. 
FEMME D'AUJOURD'HUI 
Recherches: Colombe Métivier. 
Animatrice: Micheline Archam- 
bauit. Réal.: Jean-Pierre Ratté, de 


Réal: Jean 


‘Québec. 


MIE © 


14h39 


17h00 


21h00 


21h30 


22h30 
22h50 


CINEMA e 

La Parole donnée. Drame réali- 
sé par Anselmo Duarte, avec Leo- 
nardo Vilar, Norma Bengell et 
Dionisio Azevedo. Un simple d'es- 
prit a fait le voeu de porter une 
croix dans l'église dédiée à sain- 
te Barbe, si elle lui guérissait 
son âne. Sa demande exaucée, 1! 
parts pour la ville. Après une 
marche épuisante, i parvient à 
l'église, mails le curé lui refuse 
l'accès parce que le voeu a été 
fait au cours de rites païiens 
(Brésilien 61}. 

BOBINO 

NIC ET PIC 

Voix de Nic st Pic: Jocelyne 
Goyette et Louise Maetteau. Tex- 
tes: Miche! Caïlioux. Marionnet- 
tes créées et manipulées par 
Pierre Régimbald et Nicole Le- 
pointe. Réal: Héiène Roberge. 
«Les Deux Soeurs». - 
DANIEL BOONE 

«tes Renégats». 

GE SOIR 

LE MONDE MERVEILLEUX DE 
DISNEY 

les Trois Vies de Thomasina» 
{ire de 2). 

LA P'TITÉ SEMAÏNE 

Téléroman de Michel Faure. Avec 
Olivette Thibault, Yvon Dufour. 
Araulette Garneau et Yvon Le- 
roux. Lucien fume beaucoup trop. 
Ginette est inquiète. Comment le 
convaincre de cesser de fumer? 
Réal.: Claude Désorcy. 
VEDETTES EN DIRECT 

En vedette: France Castel. Elle 
chante «J'ai la musique en mois, 
«Adieu», «L'Année de la femmes. 
«Une femme avec toi», «Swingnez 
votre ‘compagnie» et «À mes en- 
fants-. Direction musicale: Daniel 
Hétu. Réal.: Aurèle Lacoste. 

RUE DES PIGNONS 

Téléroman de Mia Morisset. Avec 
Anne Pauzé, Claude Préfontaine. 
Serge Turgeon, Manon Bernard, 
Jean Duceppe, Roland Bédard, 
Huguette Oligny. Christian Dha- 
vernas, Robert Desroches et Vic- 
tor Désy. Luc annonce à sa femme 
qu'ils prendront des vacances 
prochainement. Quelle sera la 
réaction de Denise? Emery et 
Anatole se rappellient de ‘vieux 
souvenirs du quartier. Réal.: Yvon 
Trudel. 

LE 60 

Magazine d' information. Anima- 
teur: André Payette. Reporters: 
Claude-Jean Devirieux, Michet 
Pelland, Gif Courtemanche, Gé- 
rard Gravei et Gilles Gougeon. 
Réal: Gérald Renaud, Rolland 
Guay, Jean Saint-Jacques, Renault 
Gariépy, Robert Dubuc. Georges 
Dufresne et Claude H, Roy. Réal.- 
coord.: Françols Brunet. 
TÉLÉJOURNAL 

NOUVELLES DU SPORT 


23h00 JEUX PAN AMERICAINS 
24h00 PROPOS ET 


CONFIDENCES 
Pierre Dagenais évoque ses sou- 
venirs les plus marquants (4e de 
5). Réal.: Jean Faucher. 


24h30 LUTTE DE L'HOMME 


Sh10 
9h15 


Sh30 


ss 


POUR LA SURVIE 
La fin du Moyen Age est témoin 
d'un progrès marqué en alchimie, 
en médecine et en astrologie 
grâce, en particulier, à des sa- 
vants comme Rabelais et Galilée. 


MERCREDI 


le 22 octobre 


OUVERTURE ET HORAIRE 

LES ORALIENS 

«Quelle heure est-l?s 

LES 100 TOURS DE CENTOUR 
<Centour joue de la grosse cais- 
ses. 

EN MOUVEMENT 
«Conditionnement physique géné 
ral» L'acclimatation au froid e! 
la condition physique. Perticipa. 
tion de Monik. 


Culture et information 


Consommateurs avertis 
mercredi 22, 22 h 00 


L'assurance-automobile 
et les «condominiums» 


Le mercredi 22 octobre à 22 
heures, la série télévisée Con- 
sommateurs avertis nous revien- 
dra avec cette fois une émission 
en partie consacrée à l'assuran- 
ce-automobile. 

Bien des gens s'inquiètent de 
la hausse des taux dans ce do- 
maine. !} en coûte toujours plus 
cher de rouler. Certes le prix de 
l'essence y est pour quelque 
chose, mais que dire des taux 
d'assurance? L'animateur Simon 
Durivage nous en parlera, chif- 
fres à l'appui. fl nous dira pour- 
quoi les compagnies d'assuran- 
ces augmentent leurs taux. 
Pourquoi elles les augmentent 
surtout pour les jeunes conduc- 
teurs. Certaines compagnies re- 
fusent même de les assurer. Se- 
rait-on moins maître de ses ré- 
flexes à seize ou dix-huit ans 
qu'on ne l'est à trente ans? L'as- 
surance-automobile est un dos- 
sier complexe que l'équipe de 
Consommateurs avertis tentera 
de débrouiller pour le bénéfice 
des téléspectateurs, le mercre- 
di 22 octobre à 22 heures, sur la 
chaîne française de Radio-Cana- 
da. Maria Cardinal a fait la re. 
cherche en ce qui concerne ce 
sujet, qui ne manquera pas d'in- 
téresser vivement des centaines 
de milliers de personnes. 

L'émission comportera au 
moins un autre sujet, qui sera 
une analyse de la formule du 
<condominium» en matière d'ha- 
bitation. Est-ce là une sulution 
pour l'avenir? C'est ce que nous 
verrons avec Simon Durivage. 
La recherche touchant les «con- 
dominiums» a été confiée à An- 
dré Gascon. 

L'émission sera réalisée par 
Suzanne Mercure. 


Science-réalité 


vendredi 24,21 h 30 


Le cathéter Bourassa 


Science-réalité du vendredi 24 
octobre à 21 h 30 nous propose- 
ra comme principal sujet: le 
pontage coronarien. 

Le pontage coronarien est une 
opération qui consiste en la dé- 
rivation du flux sanguin, au-delà 
d'une obstruction qui se localise 
au niveau d'une artère coronaire. 
L'intervention se fait au moyen 
d'un greffon appelé pont entre 
l'aorte ascendante et cette artè- 
re coronaire. Joël Le Bigot inter- 
rogera sur le pontage coronarien 
un spécialiste de la question, le 
Dr Martial Bourassa. Celui-ci a 
mis au point, pour réaliser l'in- 
tervention, un cathéter qui porte 
son nom et qui est maintenant 
utilisé dans le monde entier. Le 
Dr Bourassa est une des som- 
mités de la chirurgie canadienne. 

Recherches: Bernard Houde et 


Jean-Marc Fleury. Réalisation: 
Thérèse Patry et Fernande 
Chouinard. 


Au moment de mettre sous 
presse, nous apprenons que le 
reportage sur le pontage coro- 
narien sera reporté à plus tard. 
Le 24 octobre, les téléspecta- 
teurs de «Science-réalité» pour- 
ront assister à une entrevue 
avec M. Jean-Marc Gagnon, qui 
nous fera mieux connaître le 
mensuel «Québec science» dont 
il est directeur. Il y aura égale- 
ment un reportage sur l'implan- 
tation des dents, et un troisiè- 
me sujet sera au programme: 
l'effet des drogues sur le cer- 
veau. 


Bernard Houde 
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Jeunesse 


Les Contes de la rive 
dimanche 19, 9 h 30 


Mini distribution 


Aux Contes de la rive, le di- 
manche 19 octobre à 9 h 30. les 
téléspectateurs de la chaïne 
française de Radio-Canada sont 
invités à voir Emile le hamster, 
Rodrigue le rat blanc et le 
Cochon d'Inde dans une nouvel- 
le aventure intitulée «Un aspi- 
rateur-amphibie». 

Les téléspectateurs de tout 
âge ont intérêt à regarder cette 
série comptant une distribution 
entièrement composée d’ani- 
maux. Ceux-ci vivent sur les 
bords d'une petite rivière, ex- 
plorant l'environnement, où tout 
est sujet à émerveillement. En 
outre, ils utilisent certains at- 
tributs de l’homme, tels la maiïi- 
son, le bateau et l'auto. 

La production de cette série 
a requis de ses réalisateurs Da- 
ve Ellison et Paul Sutherland 


Les Contes de.la rive 


Vou-Hovu! 
AS-TÙ vu 


MES YEUX?.., 


You-Hou!, le mercredi à 10 h 00 à la chaîne française 


une dose infinie de patience. 
Chacun des -comédiens» doit 
«s'exécuter» selon un scénario 
précis. Pour contourner cette 
difficulté, on a confié le même 
rôle à plusieurs animaux, cha- 
cun disposant d'un répertoire 
de mouvements différents. 

Ainsi, dans le cas de Rodri- 
gue, on utilise un rat blanc ha- 
bitué à tourner à droite, un au- 
tre se déplaçant en ligne droite 
et un troisième fouinant à gau- 
che et à droite. Chacun est uti- 
lisé selon le rôle requis. 

Les Contes de la rive sont 
produits par la Société Astral- 
Delroy. Narrateur: Jean Besré. 
Version française:  Synchro- 
Québec. 


ILS TE DISENT 
QU'ILS SONT 
CHANCEUX 


Ü 
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Les Beaux Dimanches 


L'Histoire du zoo 
le 19, 20 h 39 


Gérard Poirier et 

Jacques Godin dans 

une pièce d’Albee 

traduite par Marcel Dubé 
et réalisée par Paul Blouin : 


La télévision française de Ra- 
dio-Canada présentera aux 
* Beaux Dimanches du 19 octo- 
bre, de 20h30 à 21h45, une 
pièce de l’auteur américain Ed- 
ward Albee traduite par Marcel 
Dubé et réalisée par Paul Blouin. 
H s'agit de l'Histoire du 700, 
qui sera interprétée par Gérard 
Poirier et Jacques Godin. 

Le théâtre d'Albee pourrait se 
définir, jusqu'à présent du 
moins, par une tension psycho- 
logique croissante, qui est à la 
scène ce que le suspense (en 
français: suspens) est au ciné- 
ma. Ceux qui ont vu Qui a peur 
de Virginia Woolf? n'ont pas ou- 
blié cette progression dramati- 
que qui va jusqu'à l'explosion 
des personnages. On dirait que 
les hommes et les femmes sor- 
tis de l'imagination de l'auteur 
sont en quête d'un absolu indé- 
finissable, auquel la bassesse 
de leurs instincts, leurs goûts 
dépravés et leurs passions dévo- 
rantes les empêchent d'attein- 
dre: alors, désespérés, ils s'ané- 
antissent spirituellement. C'est 
le théâtre de la misère, certes, 
mais de celle de l'âme humaine. 

Dans l'Histoire du z00, Albee 
met en présence l'un de l'autre 
deux personnages très diffé- 
-rents, Peter et Jerry, qui auront 


beaucoup de mal à se compren- * 


dre. Le dialogue s'engage en- 
tre eux mais il semble qu'ils 
ne soient pas sur la même lon- 
gueur d'ondes. Pourtant, Peter 
fait de gros efforts pour admet- 
tre le point de vue de Jerry, 
qui est un homme extrêmement 
compliqué, une sorte d'énigme 


Gérard Poirier et Jacques Godin 


que le plus grand psychiatre 
n'arriverait pas à débrouiller. 
Bizarroïde tout d'abord, la con- 
duite de Jerry devient nette- 
ment anormale et inquétante. 
Le spectateur ne tarde pas à 
se demander: «Mais qu'est-ce 
que cet hurluberlu attend de 
ce garçon charmant qui est ve- 
nu se reposer sur un banc pu- 
blic? At-on jamais vu pareil 
crampon?» Il est vrai que les 
grandes villes comme New York, 
lieu de l'action de cette pièce, 
sont pleines aujourd'hui de gens 
étranges, solitaires, qui ne sa- 
vent où aller, et qui vivent par- 
fois pendant des moïs sans par- 
ler à personne, sauf à leur con- 
cierge. Un jour, ils ont l'occa- 
sion de vous adresser la parole, 
et ils en profitent pour vous ra- 
conter leur vie. Parmi ces gens- 
là, il y a des maniaques, des 
fous furieux, des obsédés sex- 


a =: 


Gérard Polrler et Jacques 


Jacques Godin, Gérard Poirier et le réalisateur Paul Blouin 


Godin 


uels. Jerry feraitil partie de 
l'une de ces catégories? Son 
problème n'est pas de cet or- 
dre. Et la conversation avec Pe- 
ter ne le résoudra pas. Elle se 
terminera d'ailleurs fort mal. 
Par un drame. Par la mort de 
Jerry. Une mort qui n'est ni 
tout à fait un suicide, ni tout 
à fait un meurtre. 

Pour jouer ce drame d'Albee, 
on a fait appel au talent de Gé- 
rard Poirier, qui fera Peter, et 
de Jacques Godin, qui interpré- 
tera le personnage énigmatique 
et angoissé de Jerry. Ces co- 
médiens remarquables, pour qui 
le métier n'a pas de secret, sau- 
ront une fois de plus conqué- 
rir un public de plus en plus 
exigeant, un public qui ne de- 
mande qu'une chose: des spec- 
tacles de qualité. 


L'Enéide 
le 19, 21h30 


Dernier épisode de 
«L'Enéide» 


Après six années de voyage, 
Enée est sur le point d'attein- 
dre l'Italie lorsque la déesse 
Junon disperse ses vaisseaux. 
il aborde alors en Libye avec 
ses compagnons et y rencontre 
Didon, fondatrice de Carthage. 
La princesse et le héros s'é- 
prennent l'un de l'autre, mais 
les compagnons d’Enée le pous- 
sent à reprendre la mer. Folle 
de douleur et de désespoir, DI 
don se tue et le héros est ame- 
né au royaume des morts où il 
rencontre son descendant, Au- 
guste César, futur empereur de 
Rome. Peu après, Enée aborde en 
terre féconde et sent que c'est 
bien là la terre ‘annoncée par 
les augures.:Turnus, roi des 
Rutules, rend visite au camp 
des Troyens et ceux-ci signent 
quelques jours plus tard un ac- 
cord avec Latinus, roi du Lati- 
um. Mais la haine semée par 
Junon fait à nouveau son oeu- 
vre destructrice et un duel, au- 
quel participera Enée, est pro- 
posé pour mettre fin au désor- 
dre meurtrier et fixer, enfin, la 
destinée des Troyens exilés. 

Ce sixième et dernier épiso- 
de de l'Enéide sera présenté 
aux Beaux Dimanches, le 19 oc. 
tobre à 21h 30. 


L'Enéide 


En bref 


e À compter du vendredi 12 dé- 
cembre à 22 heures, le réalisa- 
teur Georges Francon présente- 
ra aux téléspectateurs une série 
de quatre Dossiers sur «La Psy- 


chologie appliquée». Ces émis- | 


sions seront animées par un 
psychologue de métier entouré 
d'un groupe de collègues de 
F1PQ {institut de psychologie du 
Québec). 


e Fin septembre et fin octobre, 
Radio-Canada entregistrera pour 
diffusion ultérieure à la série 
En récital, les programmes choi- 
sis par Pauline Julien et le célè- 
bre comédien et chanteur fran- 
çais Serge Regglanl. 


e Le mercredi 29 octobre à 20 
heures, le Service des reporta- 
ges de Radio-Canada présente 
aux téléspectateurs une émis- 
sion spéciale à l'occasion du 
Centenaire de la Cour suprême 
du Carada. 


-e Nicole Aubry, qui avait réalisé. 


le reportage intitulé Carrefour 
75 à l'occasion de l'Année inter- 
nationale de la femme, effectue 
actuellement un nouveau mon- 
tage pour cette émission diffu- 
sée le 16 juin en vue d'en pré- 
senter une reprise le samedi 8 
novembre à 14 heures. On se 
souvient que Carrefour 75 avait 
réuni à Québec, les 30, 31 mai. 
et er juin, cinq cents femmes 
des quatre coins du Québec qui 
ont discuté librement des solu- 
tions proposées aux problèmes 
féminins. Aline Desjardins as- 
sistalt pour nous à cette ren- 
‘contre: _ \ 


# Les Grands Films mettent à 
l'affiche, le jeudi 30 octobre à 


20 heures, une réalisation d'Elia 


Kazan intitulée -l'Arrangement. 


C'est un drame psychologique 
interprété par Kirk Douglas, De- 
borah Kerr et Richard Boone. 
L'Arrangement raconte la péni- 
ble histoire d'un homme qui ra- 
te son suicide alors que tout le 
monde le croit très heureux car 


_il est au sommet de la réussite. 


e Pour ceux qui aimeraient le 


“revoir, pour ceux qui n'ont pas 


eu la chance d'y aller, à tous 
les cinéphiles, da chaîne fran- 
çaise de télévision de Radio- 
Canada présentera, le mercredi 
3 décembre, de 20 heures à 23 
heures, le célèbre film de David 
Lean tiré du roman de Boris Pas- 
ternak, Docteur Jivago. 

Cette épopée qui a pour ca- 
dre les steppes russes se situe 
durant la guerre de 14-18 et la 
Révolution d'Octobre et a pour 
héros deux amants extrêmement 
attachants. En vedette dans le 
rôletitre: Omar Sharif. Il est 


-entouré de Géraldine Chaplin, 
Julie Christie, Tom Courtenay et 
Mec Guiness. 


@SAMEL! 


le 18 octobre . 


8h55 OUVERTURE ET HORAIRE 

9h00 SÉSAME 

; Théâtre de marlonnettes avec 
Croque-Croque le Monstre, Hubert, 
Ernest et Blaise. 

. #30 ROQUET. BELLES OREILLES 

‘10h00 VERS L'AVENTURE 

| e«Massouas. 

10h26 FIF! BRINDACIER 


Avec Inger Nilsson, Maria Pers- 
son et Pär Sundberg. «Fifi va à 
l'école». Les vacances de Noël 
vont bientôt commencer pour Tom- 
my et Anika. Mais Fifi n'aura pas 
de vacances, puisqu'elle ne va 
pas à l'école. Elle décide d'aller 


en classe. 
11h00 BASEBALL 
Sixième rencontre. Commenta- 
teur: Guy Ferron. Analyste: Jean- 
Pierre Roy. Statisticien: Pierre: 
Murphy. Réal: Jacques Primeau. 
D 13h30 "EMILE 


«Une rage de dents». 
14h00 JOHN L'INTREPIDE 
Avec Jan Francis, Simon Turner et 
Glyn Houston. 7e: Au cours de 
leur fuite en canot, les jeunes 
chavirent puis ils sont secourus 
par les gardes-côtes. Mais le 
motocycliste est toujours sur leur 
piste. 
14h30 LES HEROS DU SAMEDI 
Karaté». Démonstration de kara- 
té. avec de jeunes élèves du Yo- 
seikan Karaté Dojo, de Radio- 
Canada. Commentateur: Claude 
Quenneville. Analyste: Jacques 
A. Marleau, directeur du karaté à 
Radio-Canada. Réal.: Henri Pari- 
. zeau. 
45h30 
De Mexico, NAN plus beaux mo- 
ments des Jeux panaméricains, 
avec Winston McQuade et Pierre 
Dufault. Commentateurs: Richard 
Garneau, Lionel Duval et Jean- 
Maurice Baïtly. Réal: Jacques 
Viau et en studio, Julien Dion. 
BAGATELLE 
Dessins animés. <Barbapapas: 
«Voyage». «Grangalio et Petitro»: 
«Un chien de garde» et «L'intrépi- 
de Kid». «le Petit Cabris: «La 
Route de l'aventure». -Bugs Bun- 
ny». «Les Aventures du chien 
Rex». «Pouf et Riqui»: «Amis pour 
la vie» et <Cabane, ouvre-toi». 
«Les Histoires merveilleuses du 
professeur Kitzel»: «La Vie à Ro- 
me». 
18h00 HOCKEY 
Directement du Forum de Mont- 
réal, les Flyers de Philadelphie 
visitent les Canadiens de Mont- 
réal, Commentateurs: René Leca- 
valier, Richard Garneau et Lion- 
nel Duval. Analyste: Gilles Trem- 
biay. Réal. Michel Quidoz êt Jac- 
_ ques Primeau. 
20h30 DECLIC 
21h00 TELEJOURNAL 
21h30 LISE LIB 
Animatrice: Lise Payette. Recher- 
ches: Lise Payette, Louise Jas- 
min et Diane Aicher. Chef d'or- 
chestre: Cyrille Beaulieu. Réal.: 
Reymonde Boucher. 
22h30 TELEJOURNAL 
22h45 NOUVELLES DU SPORT 
23h00 CINEMA 
*#Bloody Mama”’ 


17h00 


DIMANCHE 


le 19 octobre 


8hs5s OUVERTURE ET HORAIRE 

9h00 SÉSAME 

Théâtre de marionnettes avec 
Croque-Croque la Monstre, Hubert, 
Ernest et Blaise. 

LES CONTES DE LA RIVE 

«Un aspirateur-amphible» (2e). 
L'ÉVANGILE EN PAPIER 

La vie de Jésus Illustrée à l'al- 
de de personnages animés en ps- 
pler. Textes: Henriette Major. 
Auteur et manlpulateur: Claude 
Lafortune. Voix de Jacques This- 
dale et Armand Labelie. Narra- 
teur: Gilies Dupuis. Musique et 
synthétiseur:  Marlo Bruneau. 
Consetller: Jean-Guy  Dubuc. 
Réal.: Gisèle Massey. Thème au- 
jourd'hui: <Guérison d'un psraly- 
tique descendu par le toite. 

LE JOUR DU SEIGNEUR 

La messe de la Propagation .de 
la foi, de Cap-Rouge. Célébrant: 
Mgr Bernard Bududira, évêque du 


8h30 
Sh45 


diocèse de Bururi, au Burundi. 
Réal: Andrée Thériault, de 
CBVT-Québec. ‘ 


11h89 BASEBALL 
Septième rencontre. Commenta- 
teur: Guy Ferron. Anaiyste: Jean- 
Flerre Roy. Statisticien: Plerre 
Murphy. Réal.: Jacques Primesu. 


13h30 CONCERTOS 


Invité: Calvin Sieb, violoniste. 


<The Lark Ascendinge, pour vio- 
lon et orchestre (Ralph Vaughan 
Williams). Orch. de Radio-Cana- 
da, dir. Ernesto Barbini. Réal: 
Peter Symcox. 


14h00 CINE MAGAZINE 
- Magazina animé par André VI- 
geant, sur l'Industrie cinémato- 
graphique. Chef recherchiste: An- 
dré Lafrance. Documentation: AI- 
chard Gay et Ronald Plamondon. 
Réal.: Armand Fortin. 
14h30 LA SEMAINE VERTE 
Dossier: pollution de Ia rivière 
Yamaska. Commentateur: Gustave 
Larocque. Réalisation: André Des- 
biens. Chronique horticole: des 
jacinthes pour Noël, avec Antonin 
Lebeau et Pierre Perreault. Com- 
mentaires sur l'actualité agricole. 
Innovation pour la récolte du foin, 
avec André Laprise, Exportation 
au Canada de roses françaises. 
Anim.: Pierre Perreault. Réal: 
André Desbiens, Claire Villemaire 
et Jean-Guy Landry. 
LES JEUX PANAMÉRICAINS 
SECOND REGARD 
Magazine d'information religieu- 
se. Sujets traités: soeur Elizabeth 
Ann Seton, première sainte née 
aux Etats-Unis, qui a été canoni- 
sée par le pape Paul VI le 14 
septembre dernier. Elle est ja 
fondatrice des Soeurs de la Cha- 
rité de St-Joseph. Gustavo Gu- 
tierrez, un théologien engagé dans 
le mouvement de libération du 
peuple péruvien et très présent 
à la transformation actuelle de 
LES JEUX PANAMÉRICAINS 
De Mexico, les faits saillants des 
Jeux panaméricains. Commente- 
teurs: Winston McQuade et Pier- 
re Dufauit. En studio: Richard 
« Garneau, Lionel Duval et Jean- 
Maurice Bailiy. Aéal.: Jacques 
Viau et en studio, Julien Dion. 
LA QUESTION 
Entrevue avac une parsonnelité 
de la scène politique. Anima- 


15h30 
17h00 


6h30 


teurs (en alternance): Claude 
Beauchamp, Charles David et 
Florian Sauvageau. Réal: Lise 
Distexhe. 

18h30 TÉLÉJOURNAL 

18h40 NOUVELLES DU SPORT 


POLITIQUE PROVINCIALE 

LA PETITE PATRIE : 
Téléroman de Claude Jasmin. 
Avec Vincent Bilodeau, Jacques 
Galipeau, Gisèle Schmidt, Chris- 
tiane Pasquier, Louise Rinfret, 
Gisèle Dufour et Pat Gagnon. 
«Brève rencontre». Il tarde à 
Clément de devenir un homme 
pour qu'un jour, enfin, en allant 
chez l’épicier, une femme, une 
vraie femme, puisse le remar- 
quer! Réal.: Bruno Paradis. 

LES BEAUX DIMANCHES 
Monsieur B. «Comme nous 
étions». Jacques Boulanger reçoit 
Julie Arel, Jacquelins Barrette, 
“Marie-Paule Bel, Dalida et Michel 
Louvain. 4. Arel: «Mon homme» et 
Un amour comme le nôtre». J. 
Barrette: le monologue «Gisèle». 
Direction musicale: Stéphane Ven- 
ne. Chorégraphie: Michel Boudot. 
Réal: Normand Mathon. 

LES BEAUX DIMANCHES 
L'Histoire du 200. Texte de l'au- 
teur américain Edward Albee, tra- 
duit par Marcel Dubé. Dialogue 


19h30 


La coopération la seule voie pour le développement de 


de la formule coopérative comme ins- 
trument autochtone de développement. 
1 y a quelque temps, je lisais une dé- 
claration du premier ministre de la 
Saskatchewan où il affirmait la volonté 
de son gouvernement d'assister les coo- 
pératives. Il y voyait, “à l'exclusion 
de l'Etat, le seul moyen pour la Saskat- 
chewan d'être certaine de continuer à 
étre propriétaire des grandes unités éco- 
nomiques de cette province” 

D'autres gouvernements, par exemple 
ceux du Manitoba et de la Colombie Bri- 
tannique, ont eux aussi manifesté qu'ils 
étaient prêts à prendre des mesures con- 
crètes pour aider à l'implantation tou- 
jours plus profonde du mouvement coo- 
pératif au sein des populations. 

Le gouvernement du Québec a, depuis 
quelque temps, manifesté un intérêt cer- 
tain pour le développement de notre so- 
ciété par la coopération. Le mandat de 
recherche, confié par le gouvernement 
du Québec à M. Roland Parenteau, jus- 
qu'à récemment directeur de l'Ecole Na- 
tionale d'Administration Publique, avait 
pour objectifs de savoir comment l'Etat, 
à travers ses dirigeants politiques et 
administratifs, percevait le mouvement 
coopératif actuel, ses possibilités com- 
me formule de développement et les 
moyens à mettre en oeuvre pour favori- 
ser une présence du mouvement toujours 


plus significative dans notre société. 
Cette démarche s'appuyait sur les ob- 
jectifs et les caractéristiques de l'action 
du mouvement coopératif, ‘’à savoir la 
participation active du citoyen dans le 
développement de son milieu, tant éco- 
nomique que social, et son appartenan- 
ne inaliénable aux Québécois”, selon les 
termes -mêmes du premier ministre du 
Québec. _ 

Nous espérons que cette recherche dé- 
bouchera, pour l'appareil gouvernemen: 
tal, sur une prise de conscience coliec- 
tive de l'importance de la coopération et 
sur une volonté politique de la privilé- 
gier comme agent de développement de 
notre société. 

Ces résuitats partiels seront sans dou- 
te de nature à encourager tous ceux qui, 
dans chacune des provinces, ont à coeur 
le progrès du mouvement coopératif. Ils 
donneront, nous le souhaitons, une moti- 
Vvation plus grande à tous ceux qui se 
sont fixé comme objectif la reconnais- 
sance, par leur gouvernement respec- 
tif, de la formule coopérative comme 
agent de développement économique et 
social. 


Prendre une place qui nous 
appartient 


Cela ne sera pas facile, mais le temps 
apparaît propice aux coopérateurs de 
convaincre l'ensemble de la société et 
les différents niveaux de gouvernement 
de l'alternative que représente la coo- 
pération, à la croissance trop souvent 
déshumanisée que nous connäissons. Mal 
gré la faiblesse des moyens de nos ori- 
gines, nous pensons avoir suffisamment 
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fait nos preuves pour ne plus devoir sans 
cesse recommencer à expliquer nos 
caractéristiques propres, chaque fois 
qu'il nous faut faire valoir nos droits, 
face aux gouvernements. [| me semble 


‘qu'il n'y a plus de prétextes possibles 


pour justifier l'ignorance et une mécon- 
naissance de la réalité coopérative, que 
manifestent encore certains hommes 
publics et hauts fonctionnaires, pourtant 
par ailleurs fort cultivés et bien rensei-. 
gnés. L 

Un mouvement qui regroupe 9,000, 
000 de personnes, plus du tiers de la 
population, ne peut être considéré com- 
me marginal. || y a trop de bonne vo- 
lonté, trop de sueurs, trop de dévoue- 
ment, trop de talents investis dans la 
coopération pour qu'elle puisse être 
considérée comme marginale, 

Une analyse rationnelle de la situation, 
dans la perspective du bien commun à 
poursuivre, devrait normalement débou- 
cher sur des gestes gouvernementaux 
permettant d'étendre davantage les bien- 
faits de la coopération. Ce que nous de- 
mandons entre autre aux gouvernements, 
comme manifestation de leur volonté po- 
litique de privilégier le développement 


par la formule coopérative, est de s'as- . 


surer que leur législation générale 
tient toujours compte de la présence 
des coopératives et des exigences que 
‘comportent leurs modalités particuliè- 
res d'organisation, de répondre aux be- 
soins véritables dans la législation à 
la coopération et de consentir l'aide 
financière nécessaire avec la mé- 
me générosité qu'ils le font pour l'en- 
treprise privée ou pour les sociétés mul- 
tinationales. 


Faire notre part 


Ceci dit, les coopérateurs devront fai-: 
re leur part du travail. Nous ne pour-! 
rons pas demander aux gouvernements 
d'être coopérateurs à notre place. D'être, 
dynamiques, d'être authentiques, d'étre 
solidaires à notre place. | 

Les coopérateurs canadiens devront 
trouver les moyens d'encadrer, de qgui- 
der et d'aider techniquement les nouvel- 
les expériences coopératives qui nais- 
sent un peu partout. Tout en continuant 
d'être de sages administrateurs, ils de- 
vront trouver le temps et les ressour- 
ces pour être toujours davantage pré- 
sents à notre monde, pour témoigner des 
avantages et des exigences du modèle 
coopératif de développement, même si 
cela doit coûter quelque chose. 


La coopération entre coopéra- 
tives, un moyen irremplaçable 


I ne me semble pas y avoir de chan- 
ce d'arriver à nos objectifs dans un 
minimum de temps, si nous ne débor- 
dons pas les sentiers que nous avons 
suivis jusqu'à maintenant. | nous fau- 
dra, par exemple, collectivement inten-, 
sifier nos efforts d'information et d'édu- 
cation et mettre l'accent sur la solida-i 
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rité à développer par l'intercoopération. 

L'implantation de la formule coopéra- 

tive dans beaucoup de secteurs d'activi- 
tés économiques a été longue et diffici- 
le. Les résultats obtenus jusqu'à pré- 
sent sont encourageants. Mais l'objectif 
d'étendre les bienfaits de la coopération 
à toute la population et d'être reconnu 
par les divers niveaux de gouvernements, 
pour se réaliser, va exiger que nous 
projettions un message beaucoup plus 
cohérent. : 

I me semble que si la coopération 
entre coopératives peut produire. des ré- 
sultats valables pour l'ensemble du mou- 
vement coopératif, c'est bien dans le 
domaine du message coopératif que cela 
a le plus de chance de se produire. 


Un message cohérent 


A l'heure actuelle, chaque secteur, 
chaque fédération, chaque coopérative a, 
la plupart du temps, ses propres moyens 
d'éducation et de communication. On y 
est cantonné. presque exclusivement à 
ses activités et préoccupations particu- 
lières. Cela est tout à fait normal, mais 
il nous est permis de douter que nous 
pourrons ainsi atteindre, informer et 
éduquer le grand public. 1! me semble 
que nous devrions commencer à nous 
interroger sur des façons de porter, 
dans chaque foyer, le message coopéra- 
tif, son projet social et ses principes 
d'action. 

I m'est difficile d'imaginer qu'un ins- 
trument particulier ou un groupe parti- 
culier puisse y parvenir. Les hommes 
de notre temps sont trop sollicités par] 
toutes sortes d'idées empruntant de mul- 
tiples moyens de pénétration pour que, 
cela soit possible. Mais ensemble, en 
nous donnant la main, il est possible da 
l'espérer. Il n'est peut-être même pa 
nécessaire de créer des mécanismes nou- 
veaux. Une ligne dé pensée et d'action 
commune sera sans doute suffisante. 


La coopération entre 
coopératives 


Ce regroupement de nos forces, cette 
concentration de nos énergies ne mel 
semble pas impossible à réaliser, 1 n'y 
a pas de cloisons étanches entre nous. 
Nous communions, au fond, au même 
idéal et nous respectons les mêmes rè- 
gles fondamentales. La barrière de la 
langue n'est même pas un obstacle ma- 
jeur. Nous nous rencontrons déjà en cer- 
taines occasions. Il est sûr qu'il y au- 
rait des avantages certains à nous ren- 
contrer plus souvent, à nous mieux con- 
naître personnellement et à échanger 
sur des préoccupations communes, 

Il n'est pas nécéssaire de renoncer, 


à nos personnalités propres pour tra-| 


vailler ensemble. Au contraire, pour 
faire équipe efficacement, il faut ac- 
cepter d'être différents pour pouvoir 
mieux se compléter. L'expérience nous 


l'a prouvé, les coopératives de - milieux, 
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et de secteurs différents sont capables 
de collaborer dans la poursuite d'objec- 
tifs communs, Il est bien évident qu'il y 
va de l'intérêt de ‘tous d'être solidaires 
dans les batailles que nous aurons à li- 
vrer ensemble dans la poursuite de nos 
objectifs. 


La solidarité 


Un des traits essentiels du développe- 
ment coopératif est que la solidarité en 
est le moteur. C'est une des distinc- 
tions fondamentales avec la croissance 
de type capitaliste. Le développement 
coopératif est un partage entre tous, 
non une accumulation au profit de quel- 
ques-uns. 

Si nous voulons assurer à tous leur 
part des richesses du pays, si nous vou- 
lons nous mettre au service de toute la 
population, il nous faut commencer par 
nous serrer les coudes et mettre en 
commun l'expérience apportée par nos 
succès et nos éciiecs. Il faut apprendre 
à développer ensemble des stratégies 
qui nous permettront de partager avec 
tous ce que nous partageons déjà entre 
nous. 

Je prends pour exemple la volonté ex- 
primée lors d'une récente réunion des 
dirigeants de NACCU et de la Fédéra- 
tion d'articuler davantage les échanges 
d'expériences et d'études de problèmes 
communs, des coopératives, du secteur 
de l'épargne et du crédit. 

Une rencontre comme celle d'aüjour- 
d'hui est, à mon sens, plus qu'un sym- 
bote. C'est un autre pas dans le long 
cheminement de la solidarité. Le mou- 
vement coopératif est à la croisée des 
chemins. il a maintenant les capacités 
d'imprimer sa marque à l'ensemble de 
la société. 


L'homme coopérateur 


Avec la collaboration des : autorités 
gouvernementales, si les coopérateurs 
savent l'exiger, il! a la possibilité de re- 
donner des racines humaines à une so- 
ciété qui en manque. Après avoir con- 
vaincu nos gouvernements et sensibili- 
sé /a population, peut-être serons-nous 
en mesure de développer un type d'hom- 
me nouveau. 

Un homme libre, travaillant dans la 
dignité, la solidarité et le respect inté- 
gral de la démocratie. Un type d'homme 
comme le Romain, le gentleman, le che- 
valier, qu'André Malraux nous cite dans 


une récente entrevue donnée à la revue . 


“Forces”, comme représentatifs de 
grandes civilisations passées. | 

Dans l'état actuel des choses, la coo- 
pération m'apparait la seule voie capa- 
ble de permettre le développement de 
l'homme total. 

Notre société empruntera cette voie. 
à la condition que les coopérateurs ac. 
tuels sachent prendre des moyens effi- 
caces qui leur permettront de:‘s'unir 
pour servir” cette cause”. ‘ 
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Utilisez cette régle pour calculer le rendement de votre calorifère à l'huile on au gaz, Quantau livre il vous explique ce que vous etle préposé à 
l'entretien devez faire pour économiser combustible et dollars, Pour recevoir les deux gratuitement, envoyez le coupon ci-dessous. 


auffez bien, mais ne brûlez pas 
vos dollars mutilement! 


Pour cet hiver, faites bien vérifier votre 

calorifère (communément appelé ‘four- 

naise”!): vous aurez plus chaud et paierez 

moins! Vous pourrez diminuer votre facture 
. d'huile de chauffage de 25% et, par la même 
"* occasion, économiser l’énergie du pays! 


i A Canada, nous gaspillons plus d'énergie que ce 


l 


que certains pays consomment au total! Si nous 
continuons à ce rythme, nous allons vite nous re- 
trouver à sec, Pourtant, de petits efforts dès main- 
tenant nous mettraient à Fabri de restrictions 
sévères et obligatoires d'ici peu. 

Chaque fois que vous dépensez $100 en énergie 
dans votre maison, plus de la moitié de cette somme 
va au compte de chauffage. 1 serait temps que vous 
disiez deux mots à votre culorifère! 


1 


. # LI [1 
Vérifiez le rendement de 
e \ TA s 0 
votre calorifère à l’huile._ 
Comment savoir si votre appurcil fonctionne effi- 
cucement”? 

Regardez la couleur de la flamme: ouvrez le petit 
clapet situé sur le devant de l'appareil Vous voyez 
la flamme”? Si de la fumée noire s'en dégage, c'est que 
votre brûleur à besoin d'une mise au point. Faites 
venir le préposé à l'entretien, 

Voyez s'il y a de la suie: arrêtez le calorifère et 
-examinez l'intérieur avec une lampe de poche. Trop 
de suie accumulée” Appelez le préposé à l'entretien. 


Vérifiez la soupape barométrique: c'est un clapet 


mobile qui se trouve entre le calorifère et la cheminée. 
1H s'ouvre et se ferme quand le vent souffle et quand 
de calorifère s'arrête ou se met en marche. S'il 
reste collé, vous brülez de l'huile pour rien. 


2 


Appelez le préposé à 
l’entretien deux fois par an 

Une vérification complète de votre calorifère en été 
et au milieu de l'hiver peut diminuer le montant de 
votre facture d'huile de chauffage de 284%. (Dans le 
cas d'un appareil au gaz, une vérification par an 
suffit.) 

Et sachez que pour faire du bon travail, le préposé 


à l'entretien devra passer environ deux heures. I lui 


faudra enlever toute la suie de la chambre à com- 

* bustion, des conduites d'air et de chaleur: vérifier la 
température à la hase de la cheminée: si nécessaire, 
essayer un gicleur de 10 à 20% plus petit (ou, tout 
au moins, le plüs petit gicleur recommandé par le 
manufacturier). 


Si vous payez une inspection complète du calori- 
fère et du système de chauffage, assurez-vous que le 
travailest fait correctement. 

Le livre gratuit “Pavez moins, chauffez mieux!" 
vxplique ce que vous et le préposé à l'entretien devez 
faire pour économiser dollars et huile de chauffage, 

{Voir le coupon ci-dessous.) Vous v trouverez une 
liste complète des points à vérifier, ainsi qu'une 
règle pour calculer le rendement de votre système de 


chauffage. 


Baissez le thermostat 


En baissant votre thermostat de 72 à 68°F, vous 
économiserez jusqu'à 10%. Si tout Le monde fuit 
comme vous. ces petits 109 représenteront en un an 
une économie de 8 millions de barils d'huile et de 
24 millions de pieds cubes de gaz naturel 


Faut pas se brûler. 
Ménageons notre énergie! 


Nous ne pouvons plus continuer à gaspiller notre 


[Veuillez me faire parvenir | 


lle livre gratuit 


| | 

| ‘Payez moins, 
| chauffez 
| 


mieux”? 


énergie comme nous le Faisons. Nos réserves ont des 
limites très précises, D'ailleurs Voici deux faits: 

e Au rythme où nous consommons notre énergie, il 
nous en faudra denx fois plus d'ici T2 ans. 

e Exploiter de nouvelles sources nous coûtera quel- 
que 110 milliards d'ici DO ans... soit ur inrestisse- 
ment de $20,000 par fumille! 


Nous n'avons plus le choix, fx sa de notre avenir, 


Aidez-vous! Consultez notre 
documentation gratuite! 


VOICI DEUX LIVRES GRAFUETS pour vous 
aider à économiser urgent et énergie. Pour les 
recevoir, envovez le coupon ci-dessous, 


1. “Payez moins, chauffez mieux!” vous montre 
comment réduire les frais de chauffage en faisant 
faire une inspection complète de votre caloritfère. R 
explique ee que vous pornez faire et ee que le pré- 
posé à l'entretien doit faire. 


2, 100 façons d'économiser chez soi énergie et 
dollars" est un livre de 160 pages, dont 80 traitent 
de la façon la plus économique etta plus efficace de 
chauffer votre maison. 


Vouillez me faire narvenir le | 


Veuillez me faire parvenir le 
livre gratuit 
‘100 façons 
d’économiser 
chez soi énergie 
et dollars” 


[Nom. due neue où annee eee mener eue eee une NOM... 
| Adresse ue ermengene due ue eme oct cuee Adresse... | 
Province. .. ..... … Province... Code costa | 


Adressez ce coupon à: “Chauffez mieux'' C.P. 2010, | | Adressez ce coupon à: ‘100 façons d'économiser” | 


Weston, Ontario M9N 3R4 


+ 


‘ L'Hon. Alastair Gillespie 
Ministre 


Énergie, Mines et 
Ressources Canada 


Bureau de la conservation de l'énergie 


] C.P. 3500, Bureau ‘‘C'' Ottawa K1Y 4G1 


Energy, Mines and 
Resources Canada 


Office of Energy Conservation 


Hon. Alastair Gillespie 
Minister ‘ 


FAITES VOS AFFAIRES EN FRANCAIS 
= SI VOUS AVEZ BESOIN 


D'ASSURANCES 


VOYEZ. 


LEO BRAULT AGENCIES 
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MOFrS CROÎSÉS 


ASSURANCES 
GENERALES 


13411 - 102e Avenue 
Edmonton 


Tél : 452-6888 


SPÉCIALITÉ 
Assurances générales. 


Automobiles - yatchs - 
maisons 


RAYMOND POULIN 


TEL : 4327324 TEL: 469-1671 TEL: 466-9572 
POUR:TOUS: VOS BESOINS IMMOBILIERS; 
ACHATS, VENTES, INVESTISSEMENTS, 


HUTTON UPHOLSTERING 


Housses de toutes sortes 
Réparations tentes et auvents 
Estimés gratuits 
10642 - 9e rue - Tel,: 424-6611 


ASSUR ANCES 


Assurancesvie et incendie 


Denis J. Bérubé 
' Bureau: 399-8793 
C.P. 14, Beaumont, TOC 0OHO 


PUBLICITEC 
DENIS LORD . 
Photographie générale 
Préparation d'instruments 
en publicité ‘ 
8605 - 79e rue 


‘PLOMBERIE AQUATEC 


" ÉMILE AMYOTTE 
Rénoÿation . 
. Nouvelle. coñétruetiôn 


erv 
7120- 86e avenue - Edmonton 
Tel.: 465-3225 


LAURENT ULLIAC 


SIGNALEZ LE NUMERO 429-7581 


Tel: 466-2449 


ARCANA AGENCIES (REALTY) LTD | 
1504 Cambridge building 
Edmonton, Alberta T5J 1R9 429-7581 


RENE BLAIS 


HORIZONTALEMENT 


1—Parfaits. ; 
2—Troupe de chiens — Ouver- 
ture de certains objets.” 


3—Sont toujours en mer — Vil- 
" le du Nevada — Préfixe. 
4—Où d'air circule — Adij. indé- 
fini. 
5—Prophète juif — Boisson — 
Soldat américain. 


6—A‘"rose Innsbruck — Posses- 
sif — Libre. 


7—Uvule — Ville du Japon. 


8—Dont les os sont gros et saii- 
lants — Roi de Norvège. 


9-Titane — Dessécher — Sud- 
est. 

10—Mises en dépôt. 

li—Courroie fixée au mors du 


cheval — Roi d'Israël — Ron- 
geur très nuisible. 


© 12—Situation — Auteur de “J'E- 
loge de la folie”. 


VERTICALEMENT 


1—Envelopper com plètement. 


2—Vin d'Espagne — Fabriquée. 


3—Cuivre — Poissons plats — 
Explosif. 

4—Geste affectueux — Roue à 
gorge. 


5—Chef sudiste —. Assemblage 
par entailles. 


6—Sodium — Fabuliste grec. 

7—Conduits souterrains — Or- 
nement sacerdotal. 

8—Lettre grecque — Félin — 
Arrose Munich. 


9-—-Manière d'entretenir — Grou- 
pe de sporanges chez Îles 
fougères. 


10—Appris par coeur — Aucun — 
Lentille. 


11—Sert à faire des bouchons — 
Région de l'inde, 


12--Mimosa — Est utile au des- 
sinateur. 


SOLUTION DE LA SEMAINE DERNIERE: 


/ HORIZONTALEMENT: 1, MEPRISANTS - E; 2, 
IRRITER - OINT; 3, NIE - AVANT - OR; 4, IN - ALESE + 
INO; 5, SERVIR - TRI -1;6,T- EREINTE - ST; 7.ETAL- 
TIENNE: 8, RE- LIEE - TUNE; 9, INN-N-CIEL-L 10, 
EDENTEÉES- LOI;11, LU-QEA- EVENT; 12, SEC « RUSE 
-SUE. 


CARTES D'AFFAIRES 


LÉO AYOTTE AGENCIES 


Rep.: Léo Ayotte 
Comptabilité, rapports d'impôts 
Assurances générales 
Edifice La Survivance 
Bur,: 422-2912 - R6s,: 455-1883 


HR. THERRIEN 
Comptable agréé 


601 Confederation Bldg. 
10355 avenue Jasper 
Tel.: 428-1428 


DR PAUL HER VIEUX 
Dentiste 


- Edifice Glenora Professionnal 


0204.- 125e rue 
Bur,:! 252.2266 - Rés: 464-3406 


J, ROBERT PICARD 
.OPTOMÉTRISTE 
10343 - avenue Jasper 


Edmonton 
Bur,.: 422-2342 


DR R.D. BREAULT 
DR R.L. DUNNIGAN 
Dentistes 
Strathcona Medical Dental Bldg 


Pièce 302, 8225 - 106e rue 
* Tel: 439-3797 . Tel: 


EDMONTON RUBBER 
STAMP CO. LTD. 
Fabricants d'estampes 

en caoutchouc 
et de sceaux 
10127 - 102e rue 
Tel.: 422-6927 


DR R.J. SABOURIN 
. DENTISTE 


213 Le Marchand 
Edmonton. 


Bur,: 488-1880 - Rés.: 488-3713 


PARISIANA IMPROVEMENTS 


Cheminée de votre choix 
brique - pierre 
Par spécialistes européens 
Pour devis gratuits: ” 
_ tél: 469-6627 


DR LÉONARD D. 
Dentiste 


Docteur en chirurde dentaire 
StMichel . 
Saint Albert 
Tel,: 459-8216 


McLEAN'S T.V. 
CENTRE LTD. 


” Vente etentretien - 
FALHER, ALBERTA 
Tel.: 837-2331 


ESPACE À LOUER: 


VERTICALEMENT: 1, MINISTERIELS; 2, ERINE - 
TENDUE; 3, PRE-REA-NE - C; 4, RI: AVRIL - NO;6. 
ITALIE - INTER; 6, SEVERITE - EAU; 7, ARAS.NIECE + 
S; 8. N-NETTE-ISEE: 9, TOT- RENTE - V; 10,S1-1i1- 
NULLES; 17, NON : SEN - ONU; 12. ETROIT - ELITE, 


OPTICAL PRESCRIPTION 


Pièce 230 
Edifice AE & Surgeons 
- 112e rue 
PAR. " LORIEAU 
439-5094 


ESPACE A LOUER 


NOBERT 
ESPACE À LOUER 


MacCOSHAM VAN LINES 


Entreposage et transport 
Camions spéciaux pour meubles “ie 


103e wenue - 108e rue 
Edmonton 
Tel,:422-6171 


LÉO BRAULT AGENCIES 
Assurances générales 
Automobiles - yatchs - malsons ° 
13411 - 102e avenue 
Edmonton 
Tel,:, 452-6888 
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AVIS LEGAUX 


BUREAU DES UTILITES 
PUBLIQUES 
DE LA PROVINCE DE 
L'ALBERTA 


CONCERNANT la “Loi de l'Alberta 
Government Telephones”, chapitre 12 
des Statuts revisés de l'Alberta, 1970, 
tel qu'amendés; 


CONCERNANT la “Loi du Bureau 
des Utilités Publiques”, chapitre 301: 
des Statuts revisés de l'Alberta, 1970, 
tels qu'amendés: 

CONCERNANT EGALEMENT une 
application par l” Alberta Government. 
Telephones au Bureau des Utilités 
publiques pour un permis où des 
permis approuvant des changements 
dans les tarifs, les communications 
interurbaines ou les coûts actuels de 
l'Alberta Government Telephones, 


AVIS 


PRENEZ AVIS que l'Albèrta Coverne 


ment Telephones (ci-après appelée. 
“’A.G.T.") soumettra une application 
au Bureau des Utilités publiques (ci-! 
après appelé ‘“Bureau"”) au Palais de 
Justice, dans la ville de Calgary, dans 
la province de l'Alberta, lundi, le 
20ïième jour d'octobre A.D, 1975, à 
9h,30 de l'avant-midi, ou le plus tôt! 
possible après, pour que les avocats) 
puissent être entendus, atin de deman- 
der un permis au Bureau: 


(8) déterminant un tarif de base pour 
la propriété de l'A.G,T, qui est 
utilisée ou qui devra être utilisée 
pour le service de l'A,G,T, au 
public, et établissant une ristour. 
-ne équitable; 

{b} établissant de nouveaux tarifs, de 
nouveaux frais de communica- 
tions interurbaines, de nouveaux 


coûts et de nouveaux horaires : 


justes et équitables, qui devront: 
dès lors être imposés, observés et 
par la suite mis en usage par 
l'A,G.T, pour assurer au public, 
des services de télécommunica- 
tions: et 
établissant des tarifs provisoires. 
justes et raisonnables selon les. 
montants et catégories visés par- 
V'AG,T, et exposés dans l'Appli. 
cation déposée au Bureau par 
l'A,G.T,, ou tels que le Bureau 
pourra décider d'approuver, dé- 
. pendant de l'établissement des ta- 

rifs finals et fixant la date du 1er 

décembre 1975 ou telle autre date 

que le Bureau pourra approuver 

pour le début de ces changements, 


{ce 


dans la mesure où il sera nécessaire 
pour permettre à I’A.G.T, de fournir 
au public un service de télécommuni- 
cation, de rencontrer et de payer ses 
coûts et obligations, et d'assurer une 
ristourne équitable sur ses tarifs de 


base, . 

ET PRENEZ EGALEMENT AVIS’ 
qu'à l’endroit et au temps ci-dessus | 
mentionnés, le Bureau entendra l'Ap- 
plication pour établir des tarifs provi- 

soires justes et raisonnables et tiendra: 
une Conférence préalable pour donner 

des directives quant à la façon dont 

l'audience de (Application pourra se 

poursuivre, de même qu'à la date et au 

lieu de la dite audience, ainsi que pour 

toutes autres directives que le Bureau 

jugerait appropriées, 

PRENEZ EGALEMENT AVIS que 

l'A.G,T, a déposé au Burea des pièces, 

parmi lesquelles se trouve le Témoi- 

gnage principal, qu’on se propose de 

déposer par le truchement de témoins 

qui seront appelés pour appuyer l'Ap- 

plication,Les partis désirant participer 

à l'Audience peuvent soumettre leur 

application pour examiner où obtenir 

les pièces déposées, en se mettant en 

rapport avec l’A.G.T., aux soins de ses 

avocats à l'adresse indiquée ci-dessous: 


A l'attention de: Mr, John D, Rooke 
Messrs, Burnet, Duckworth and Palmer 
Barristers and Soilicitors, 

800 Royal Bank Building, 

335 - Bth Avenue, S.W., 

Calgary, Alberta 


PRENEZ EGALEMENT AVIS que 
tous les partis intéressés peuvent dépo- 
ser au Bureau des Utilités publiques 
toutes pièces qu’on pourrait leur con- 
siller ou que le Bureau approuvera, 
ou toute pièce que le Bureau peut 
exiger, et que tous ces partis intéressés 
peuvent se présenter personnellement 
ou par représentant, 

FAIT ET DATE DANS LA VILLE 
D'EDMONTON, dans la province de 
l'Alberta, ce 23i8me jour de septeme 
bre 1975, ‘ 


PUBLIC UTILITIES BOARD 
C.R, Leishman 
Secrétaire 


| Général du Canada, 


Public Works 
Canada 


Travaux publics 
Canada 


APPEL D'OFFRES 


LES SOUMISSIONS CACHETEES, pour le projet mentionné ci-après 
et adressées au Bureau régional des approvisionnements, ministère des 
Transports, pièce 918, 9820 - 107e rue, Edmonton, Alberta: 


LA 


“#REPAIR HANGAR NO. 7 AT THE EDMONTON ' 
MUNICIPAL AIRPORT, EDMONTON, ALBERTA” 


seront reçues jusqu'à 3h.00 p.m. (H,A.R,) te 29 octobre 1975, 


Le travail comprend: "Reinforcing Roof decking, built-up bituminous roof 
repairs and repair of trusses and columns’’, 


Les plans, devis et documents de soumission qui s’y rapportent peuvent être. 
obtenue par l'entremise du Ministère des Transports, bureau réglonal des 
Approvisionnements, pièce 918, 9820 + 1076" rue, Edmonton, Alberta, 
moyennant un chèque bancaire visé de $25.00, établi à l'ordre du Receveur 


Les documents peuvent aussi être consultés à la Builder's Exchanges à 
Edmonton, Calgary, Red Deer, Alberta; Southam Building Reports, Winnipeg, 
Manitoba; et à la 1.C.C,. Consultants Ltd., de Burnaby, C.B, 


Les documents de soumission doivent être ‘présentés en duplicata, sur les 
formules fournies par le Ministère et qui seront accompagnées du dépôt 
déterminé aux documents de soumission, 


\ 
\ . D.J.Dewar 


Administrateur de la 
région de l'Ouest 


Achetez tous vos vêtements 
d'enfants chez les 
frères Tougas, propriétaires de 


Jack and Jill 


Avenue Jasper, à l'ouest de 
l'Hôtel Cecil 


Abcra 


GOVERNMENT OF ALBERTA 


MINISTERE DES 
AFFAIRES MUNICIPALES 


Centres d'achats: 
Meadowlark, Southgate, 
Londonderry, Westmount, 
& Bonnie Doon 


VENTE PUBLIQUE DE TERRES 


Avis est donné par les présentes 
qu'aux termes de la Loi de Revendica- 
tion par défaut d'impôt, chapitre 360, 
S.R.A,, 1970, les terres ci-dessous 
mentionnées seront mises en vente par 
encan public, par le truchement du 
Bureau de la Direction des services 
divisionnaires, ministère des Affaires 
municipales, édifice Lake Shore Cen- 
tre, Bonnyville, Alberta, le mardi, 
28ième jour du mois d'octobre 1975, 
à 10h.30 de l’avant-midi, 


CIMETIERES 
DISTRICT EN VOIE 
D'AMELIORATION CATHOLIQUES 
No 18 de l’archidiocèse d’'Edmonton 
Ptde sec. Sec Tp Rge M Région : | 
SE. 20 #59 3 4 160.00 L’inhumation dans un ci 
Pt se r REX 3 4 132.00 À metière catholique est un pri- 
e JS . . 
PENE, 34 69 3 4 162,94 | vilège et un honneur pour 
(C de T 244-245) ceux qui ont la Foi, Le lieu 
PtS.O. 3 60 3 4 162,20 | d’enterrement de votre famil. 
(CdeT 76-E-231} | le devrait démontrer votre 
NE, 7 62 8 4 158,00 | Foi. 
. SO, 9 62 8 4 154,84 


Postes divers à travers le Canada 


Chaque partie sera mise en vente, 
sujet à l'approbation du Ministre des 
Affaires municipales, et sujet aussi à 
une offre minimum et aux réserves et 
conditions contenues dans les Certifi- 
cats de Titre existants, 


Toutes les mines et tous les mine 
rais sont réservés, 


Les termes et conditions de vente 
seront annoncés lors de la vente, ou 
peuvent être obtenus du soussigné, 


Le rack Ft peut être effectué par le 
palemen* de tous les arrérages d'im- 
pôts et de coûts avant la vente, 


Fait et daté à Edmonton, Alberta, 
ce 12e jour de septembre 1975, 


W.D.ISBITER, 
sous-ministre, 


Fantastique prix en àrgent 


Les lundis, maydis, jeudis et véndredis 
| à 7h.45 - ” 


Salle des Chevaliers de Colomb, 10140 - 119e rué 


Plus de familles aujour. 
d'hui choisissent leur lieu 
d’enterrement dans des en- 
droits qui rappellent leurs dé- 
votions de famille, 


SAINTE-CROIX 
Route de St-Albert 
‘EDMONTON 


CATHOLIC CEMETERIES 
11237 ave Jasper 


FERD NADON 


: BIJOUTIER , 
REPARATION DE MONTRES 
ET BIJOUX ' 

en face de la “Bay” 
10115 - 102e rue, Edmonton | 


Tél : 482-3122 | 


Appe 
de candidatures 
mixtes 


Travaux Publics, Biens Immobiliers 


Traitement: $14 937 - $23 891 
No de concours: 5-A-A-016169) 


Le ministère des Travaux publics a pour responsabilité de 
s'assurer que les ministères et agences du gouvernement fé- 
déral disposent des immeubles et des terrains (viabilisés 
selon leurs besoins) afin de leur permettre de remplir leurs 
fonctions avec efficacité, || doit également assurer ls maxi- 
mum de rentabilité des investissements en biens immobiliers 
qui atteignent les milliards de dollars. 

ll'existe actuellement un certain nombre de postes va- 
cants à pourvoir et d'autres pourront le devenir, de par le 
Canada. Le personnel demandé comprend: un planificateur 
à long terme, un agent-cadre d'exécution des projets et un 
agent de l'élaboration des projets, à Edmonton, des agents 
immobiliers à Montréal, un planificateur, à Toronto, et un 
agent des programmes en cours à Ottawa. 


Conditions de Candidature 
Les candidats doivent avoir une expérience pertinente dans 
un ou plusieurs des dornaines précités et une formation per- 
mettant de devenir membre de l'i.C.E.A,, du FR, ou me- 
nant au titre d'A.I.A,. 

Une expérience est également requise dans certains des 
domaines suivants: 

Loi immobilière 

Location à bail 

Méthodes et techniques d'évaluation 

Systèmes d'enregistrement des terres 

Principes de géographie urbaine 

Techniques de prévision du marché 

Analyses des coûts et rendements 

Acquisition et abandon 

Méthodes d'expropriation et appréciation des éléments 

spéciaux 

Des demandes d'indèmnité et de dommages-intérêts 

Gestion des immeubles 

Entretien 

Logement 

Administration foncière 

Etudes de faisabilité 
La connaissance du français et de l'anglais est indispensable 
pour les postes de Montréal et d'Ottawa, La connaissance 
de l'anglais est indispensable pour les postes de Toronto et 
d'Edmonton. | ‘ 


Exigences linguistiques 

Les unilingues peuvent postuler un poste bilingue s'ils con- 
sentent par écrit à s'engager dans un programme de forma- 
tion linguistique qui pourra, au gré de la Commission de la 
fonction publique, durer jusqu'à un an, La Commission 
s'assurera d'abord de leurs aptitudes linguistiques, puis dé- 
terminera le lieu des cours. La titularisation ne sera accordée 
que sile pragramme de formation se termine avec succès. 


Comment se porter candidat 

Remplir le formulaire de demande d'emploi C.F.P. 367-4110, - 
on le trouve dans les bureaux de poste, les centres fédéraux 
de main-d'œuvre, et les bureaux de la Commission de la 
fonction publique du Canada, - et le faire parvenir à: 


Cadres administratif ; 
Commission de la fonction publique 
17ième étage, Tour À, Place de Ville 
Ottawa, Ontario K1A 0M7 

Prière de toujours rappeler le numéro de référence approprié. 


“NORTH EAST INSURANCE \ 
| % REALTY CO. LTD. 
….CP.1440- BONAYVILLE. ALBERTA 


‘mmeublès - Asiurandés - Evalüatiqns - Voyages’ 


"226-3371 (burequ} . Kibeït Roy 


Rencontre 


chantante 
pour 


adolescents 


L'alliance Chorale Alberta veut 
porter cette année une attention 
toute spéciale au chant choral 
chez les jeunes albertains, Une 
soixantaine d'élèves des années 
7-8-9 se réuniront donc à l'école 
Picard le 17 octobre à 19h,00 
heures pour vivre ensemble un 
week-end chantant. 


Ces jeunes seront reçus dans les 
foyers des participants d'Edmon- 
ton. On a prévu pour eux des 
activités sociales intéressantes 
dont un bal masqué le samedi 
soir, Dimanche mätin, le 19 octo- 
bre, ils chanteront la messe de 
10h.00 à l'église Saint-Thomas, 


Plusieurs directeurs prépare- 
ront des chants avec eux au cours 
de ces trois jours. 
régions franco- 


Toutes les 


phones de l’Alberta devront être 


représentées. Le prix de l’inscrip- 
tion est de $4.00 - ce qui com- 


prend deux repas et plusieurs 
goûters, 
Pour tout renseignement, 


veuillez vous adresser à Mile Su- 
zanne Dalziel (482.2595) ou à Sr 
Thérèse Potvin (466.6457), 


(suite de la page 7) 


quintaux ou 5 pour cent du lait de 
transformation sur lequel un subsi- 
de de 52.66 serait payé, Actuelle- 
ment, les indices sont que la 
production cette année va être 
supérieure à ce montant. Ceci 
pourrait amener la Commission à 
faire des changements de la métho- 
de du paiement des subsides afin 
d'assurer un paiement uniforme à 
chaque producteur, 


La production prévue pour l’an- 
née laitière 1976-76 est de l’ordre 
de 102,5 millions de quintaux, La 
Commission fait savoir que d'’aur- 
tres mesures devront être prises en 
vue de réduire le contingent de 
mise au marché pour 1976-77, et 
éviter l'accumulation de surplus 
indésirables, 


mm mm pme) 
Club social d'adultes 


catholiques 


Une danse pour veufs ou céliba- 
taires catholiques, âgés de 25 ans 
ou plus, aura lieu à la salle de la 
Cathédrale St-Joseph, samedi le 
18 octobre 1975 de 9h.00 p.m. à 
12h.00 p.m. Orchestre: ‘Rhythm 
Muirs”’.Les non-membres inté- 
ressés peuvent téléphoner au 
479-2448 ou au 476-8116. 


CARDA 


Immeuble : 
Placements 


C.P. 327 
Saint-Paul 
645-4056. 


Gërant: G. Bergerôn 
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MOYENS D'ÉCONOMISER 
SUR VOTRE CHAUFFAGE 
CET HIVER 


Une lois que vous avez réglé vos thermostats au 
uiveau de plus bas qui assure Le confort de votre 
famille, vous ne devriez pas les déranger quels que 
soient les changements de Lempé. 
rature extérieure, sauf pour rédui- 
rc la température durant la nuit, 
De fait, vous augmentez vos frais 
de chauffage en jouant constam- 

ment avec vos thermostals, 


1 Quel que soit votre système de 
chauffage, vous devriez le vé- 

rifier régulièrement pour vous assu- 

rer qu'il fonctionne de façon sûre 

et efficace, Vérifiez vos bouches 

d'aération, vos conduits d’air 

chaud ou vos radiateurs et assu- 

rez-vous que leur action n’est 

pas réduite par des meubles, 

des Lapis’ou encore par de la poussière, 


Gardez le registre de votre 

foyer l'ermé quand vous ne 

i vous en servez pas. Coupez la 

| chaleur des chambres dont vous 
ne vous.servez pas ct gardez les'portes fermées, 
: Fermez les registres du sous-sol, de la salle’ fami- 
Iliale ou de la salle de jeu'si vous ne vous en servez pas 
régulièrement, Fermez vos rideaux la nuit pour rédui- 
rc les pertes de chaleur et ouvrez-les durant la Jourinée 
pour permettre au soleil de réchauffer vos'pièces Même 

le soleil de l'hiver aide à garder votre maison chaude, 


Ne réduisez pas la cireulation 
. d'air dans votre fournaise à 
cause de filtres obstrués par la pous- 
* sière, Les filtres en fibre de verre de- 
vraient être netloyés tous les mois et rem: 
placés deux fois par année, Quant aux filtres perma- 
nents, ils devraient être nettoyés et lubrifiés de façon: 
régulière (si vous avez des doutes concernant l’entre- 
tien de vos filtres, informez-vous auprès de votre con- 
tracteur en chauffage, 
Un humidificateur, si vous n’en avez pas déjà 
un, peut épargner du combustibic, puisqu'il 
contrôle l'humidité relative. Vous vous sentirez 
mieux à une température moins élevée si votre hu- 
midité relative est raisonnablement élevée, 


Une isolation adéquate à .elle seule peut être la 

façon la plus efficace d'éviter le gaspillage 
d'argent et d'énergie. Les endroits à vérifier sont 
le grenier et les murs extérieurs. Nous recomman 
dons un minimum de trois pouces ld’isolant pour 
le plafond et de deux pouces pour les murs, 


Votre garage devrait être isolé s’il est chauf- 

fé et si vous vous en servez comme atelier où 
pour tout autre usage que le stationnement de vo- 
tre voiture, Dans ce dernier cas, ajustez votre chauf: 
fage à une température minimale. 


Vérifiez vos rubans bouche-fentes sur vos portes 

et vos fenêtres, Cela peut devenir particulière- 
ment important si vous demeurez dans une mui 
son qui a un certain âge. Si c’est nécessaire munissez- 
vous de ! 


ortes et de fenêtres doubles, Evitez les cou 
rants d'air, mais ne bouchez pas les petites prises 
d'air, ce qui rendrait votre maison hermétique, : 


NORTHUUESTERN UTILITIES LIMITED 


O 


Le gaz naturel au service des Albertäins depuis 1928. 
1 


Re D 
SCOUTS  SCOUTS.  SCOUTS  SCOUTS 


Les activités des scouts francophones de la région d’Edmon-. 
ton commenceront le 10 novembre 1975, après le camps de 
formation pour animateurs. 


Pour achats et ventes de maisons ou de blocs 
appartements. 


LUCIEN LORIEAU 


Mutual Realty Co. 


Pour inscription et renseignements, il suffit, d'ici le 15 
octobre 1975, d'appeler Mme Jeannine Amyotte au numéro 
465-3225; 


ou de lui écrire 


- 
25 ans d'expèrience-pour mieux vous servir 


476-5319. 


10996-1 24e rue, Edmonton à 7120-86e avenue, E 


dmonton, Alberta, 


= 
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= LÉ PÉRE ALBERT LACOMBE O.M.I.UNE FIGURE NATIONALE 


Par le Père E. Drouin 


Permettez-moi, en traduction, 
de citer la description que fait 
Katherine Hughes dans FATHER 
LACOMBE, THE BLACKROBE 
VOYAGEUR de la dernière ren- 
contre du Lord Strathcona et du 
Père Lacombe sur la pelouse à la 
résidence du lieutenant-gouver- 
neur de l'Alberta là Qqù, aujour- 
d'hui, sont construits le musée et 
les archives provinciales: 


Le grand architecte d’empire 
s'avança à la rencontre du petit 
homme en soutane - lui aussi un 
bâtisseur d'empire, mais à sa fa- 
çon. “Ah! mon vieil ami! ? s’ex- 
clama le Père Lacombe sur un ton 
fort chaud, “Je suis content, très 
content de vous revoir.” Un plaisir 
tout particulier tllumina le visage 
de chacun des deux hommes qui, 
semblait-il, avaient été coulés dans 
un même moule, Les nouveaux 
venus sur la scène de l'Ouest 
n'auraient jamais pu saisir la natu- 
re réelle de leur estime mutuelle et 
de leur communion d'âme tradui- 
tes par une profonde affection. 


Un moment ils se taquinèrent 
lun l'autre au sujet de leur jeu- 
nesse, tout comme si ces deux 
vétérans refusaient de vieillir, Cha- 
cun s'était enfoui, il y avait bien 
longtemps, dans le grand désert 
des Prairies, muni simplement 
d’un bâton de voyageur, d’un plan 
mental et d'un désir inébranlable 
d'accomplir de grandes choses. 
L'un était maintenant membre de 
la noblesse de l'Empire britanni- 
que, un homme fort riche; tandis 
que l’autre tenait toujours en main 
son bâton de nomade et le devis 
employé pour transformer l'Ou- 
est. Lui était prince des coeurs et 
des bonnes oeuvres accomplies, 


Il n'y a pas tellement long- 
temps, M. Jim MacGregor, un de 
nos meilleurs historiens de l'Alber- 
ta m'afftirmait: “Depuis nom- 
breuses années je considérais le 
Père Lacombe comme un grand 
homme: ensuite j’en ai quelque 
peu douté, mais dernièrement, 


depuis que je scrute de plus en plus 
les archives à son sujet en vue 
d'une biographie, j'en suis revenu à 
mes premières amours.” 


L'intérêt d'historiens, de pro- 
fesseurs et d'élèves, tant au niveau 
secondaire qu’universitaire, ne fait 
que croître depuis deux ans au 
moins quant au Père Lacombe. ii 
ne l’a point volé, Ce fut un grand 
homme, une figure légendaire 
n'ayant jamais eu son égal sur les 
Plaines de l'Ouest canadien. il fut 
hors de pair! ll fut homme de 
grandes visions, et d'horizons aussi 
vastes que les Prairies, bien que, 
excepté lorsqu'il eut à faire face à 
des situations critiques soit chez 
les Métis, soit chez les Cris ou soit 
chez les Piedsnoirs, il avait habi- 
tuellement besoin d'autres hom- 
mes à ses côtés pour voir aux 
responsabilités quotidiennes pour 
la bonne marche de fondations, de 
missions et d'institutions par lui 
engendrées. Cela provenait-il de sa 
nature nomade qui le poussait à 
être ici et là et même partout avec 
peu de repos afin de secourir tous 
et chacun en autant qu'il pouvait 
le faire? Peut-être bien que oui, 
mais c'était surtout parce qu'il 
avait le coeur sur la main, un fait 
vite reconnu par les Indiens, En 
effet, les Cris le nommaient Ka 
miyo-atchakwêt - l’homme ayant 
une belle âme, les Piedsnoirs l’ap- 
pelaient Ahs-oskitsi-pahpiwa - 
l'homme bon son coeur,' tandis 
que d’autres lui attribuèrent les 
titres de “Grand Chef des Prai- 
ries”’, ‘’Le Grand Chef des Contre- 
forts”, et “Le Grand Chef des 
Montagnes”, Cela n’était certaine- 
ment pas à cause de sa stature 
physiquel 


Au cours de 1852 et de la 
première partie de 1853, deux 
prêtres séculiers, Joseph Bourassa 
et Albert Lacombe, étaient seuls à 
pourvoir aux besoins des âmes sur 
un immense territoire s'étendant 
des frontières américaines jus- 
qu'au Petit Lac des Esclaves, des 
_Rocheuses presque aux frontières 


_ Aidez-nous. 


votre agent aussi bien que 
pour vous même, 


Cela nous aidera aussi 
à bien maintenir vos 
réserves de combusti- 
ble, pour tous les be- 
soins de votre ferme 


vous mieux servir 


à 
DEMEURER AU SOMMET 
EN ENTREPOSAGE DE 


D'abord et avant tout, assurons-nous de la 
sécurité et de ia commodité de vos instal- 
lations. Pär exemple, paurquoi ne pas ins- 
taller à même vos réservoirs des échelles 
et des passerelles adéquates ? Cela 
signifierait plus de sécurité pour 


du pays de la Rivière Rouge. 
L'abbé J.-B. Thibault, fondateur 

de la mission au Lac Ste-Anne en 
août 1844, était retourné à St-Bo- 
niface en 1852, Bourassa le suivit 
en mai 1853, mais le Père René 
Rémas, premier Oblat de Marie- 
Immaoulée à pénétrer en notre 
partie de l'Alberta, fonde la mis- 
sion du Lac-La-Biche cette même 
année de 1853, Excepté durant 
peu de mois depuis janvier 1854, 
Lacombe demeure seul au Lac 
Ste-Anne jusqu'en septembre 
1855, mois où le Père Rémas le 
rejoint pour étre son Maltre de 
Novice, De fait, Lacombe, depuis 
son arrivée à la Rivière Rouge en 
1849, aspirait à devenir Oblat. 


A partir de septembre 1856, où 
le novice prononça ses voeux 
perpétuels, il n'y aura que des 
Oblats pour desservir le territoire 
mentionné plus haut, et cela jus- 
qu'en 1880 lorsque l'abbé Hippo- 
lyte Beillevaire arriva pour fonder 

.les missions d'Hpbbéma et de 
Duhamel, ce qu'il fit en 1881. Le 
prochain prêtre-séculier ne viendra 
que vers 1895. : 


Le Père Lacombe aima les Métis 
et les Indiens d’un amour passion- 
né et cela comme groupes et 
surtout comme individus. Chacun 
n'était-il pas fils du Père éternel 
tout autant que lui-même? lil 
sortait de ses gonds si quelqu'un 


osait les accuser ou les attaquer de n'im- 


porte quelle façon. |] vécut leur vie, 
partageant avec eux son peu de 
ressources en vivres, en habits et en 
médecines, mais surtout son coeur, 
Son confort personnel, sa vie 
même ne lui pesaient guère quand 
il s'agissait d'eux. Par exemple, en 
une occasion durant un hiver 
terrible, ne persuada-t-it pas son 
fidèle quide Alexis Cardinal de 
sacrifier en même temps que luile 
peu de vivres en leur possession 
afin de secourir un petit camp de 
Cris au nombre de dix-huit per- 
sonnes et ensuite de jeûner durant 
quatorze jours d'affilés ou jusqu’à 
ce qu'ils découvrent enfin le camp 


4 


Gus Ricard - Morinville Alberta 
C'est votre affaire. United Farmers of Alberta 


du grand chef Sweet Grass? Ne 
s'est-il pas aussi interposé sans 
peur entre des groupes sur pied de 
guerre? À deux reprises, à la prière 
instante de John Rowand et de 
Christie, bourgeois au Fort 
Edmonton, il accourut afin de 
sauver cet établissement de la main 
de Piedsnoirs enragés par le meurtre 
des leurs. Près des Trois Marais - à 
courte distance de l’Edberg con- 
temporain - le 4 décembre 1865, il 
tenta en vain d'arrêter Une nom- 
breuse bande de Cris attaquant un 
plus petit groupe de Piedsnoirs. La 


noirceur et le tintamarre de la 


bataille l'en empéêchèrent. Lui- 
même fut blessé au front par une 
balle, Le Père Rémas, pourtant 
réputé homme craintif, s’interpo- 
sera ‘de la même façon lors d’une 
chasse au bison sur la Prairie, Lui 
réussira, De nouveau, en 1868, 
non loin de Saint-Paul-des-Cris - le 
Brosseau actuel - ou à proximité de 
Two Hills, une rumeur, un soir, 
circuta dans le camp de ses Cris... 
les Piedsnoirs étaient tapis quelque 


‘4902 - 5le Avenue 


de Falher 


les cours suivants: 


- Accounting 10 


- Occupations 10 


c.p. 326, 
McLennan, Alberta 


confidentiel” à: 


ITSI 1 Y6 


ARMAND OUELLETTE - Vendeur bilingue 


Bonnyville 


Professeurs bilingues 


demandés immédiatement 
1. Un professeur bilingue pour classe maternelle à l’école Routhier 


2, Un professeur bilingue à l’école Routhier de Falher pour enseigner 
- Français 10, 20, 30 


- Economics 10 et 30 


Pour plus dé renseignements, s'adresser à: 


Raymond Lamoureux, surintendant 


Secrétaire général 


L'Association Canadienne-française de l’Alberta, dont le 
siège social est situé à Edmonton, Alberta, recherche dès 
maintenant, un secrétaire général. 


part à faible distance dans le but 
d'attaquer durant la nuit. Lacom- 
be monta alors son pony. À 
quelque distance des teepees il 
décrivit un grand cercle criant de 
toutes ses forces dans le peu de 
Piednoir qu'il connaissait alors: 
“Nous savons votre présence et 
mes Cris sont bien prêts à vous 
offrir la bienvenue au bout de leur 
fusil! ” Le lendemain matin il fut 
découvert qu'en effet, environ 
deux cents ennemis étaient là dans 
les broussailles mais qu'ils avaient 
déguerpi lorsqu'ils reconnurent la 
voix de la Robe noire, leur ami à 
eux aussi. En trois occasions, 
c'est-à-dire en 1863, 1865, 1868, il 
persuada ces deux mortels enne- 
mis de faire la paix, Une paix 
plutôt précaire, nous le voyons 
bien par les dates, paix qui ne 
deviendra permanente qu'avec 
l’arrivée des gendarmes à cheval du 
Nord-Ouest en 1874 au Fort Mac- 
leod, et avec la signature des 
Traités numéros six et sept en 
1876et 1877. 


(à suivre) 


Ducharme 
Motors Ltd. 


Tél: 826-3278- 826-3791 


Tél. Bureau: 324-3675 
résidence: 324-3936 


Cette position est offerte à loute personne consciente 
des problèmes des minorités de langue française dans 
l'Ouest canadien, et ayant de bonnes connaissances dans le 
domaine de l’Administration. 


Prière de faire parvenir votre demande d'emploi, accom- 
pagnée d'un curriculum vilae et autres renseignements se 
rapportant à celle offre, sous pli marqué ‘Personnel et 


Me. Hervé IH. Durocher 

| Président de l’A,C.F.,A. 
508 Confederation Bldg. 
10355 - avenue Jasper 
Edmonton, Alberta 
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ELIGION 


Reueron Religion 


Le P. Gérard Tétreault, une lourde perte 


Saint-Albert (GL) - Une nom- 


Religion FKELIGION 


, 


de prières pour le repos de l'âme pour le conduire à son dernier l'ordinaire, talent qu'il a exercé treault laisse un grand vide dans 


breuse foule s'est rendue aux 
funérailles du Père Gérard Té- 
treault, O.M.I., à Saint-Albert, le 
8 octobre dernier. La veille au 
soir, l'église s'était également 
remplie à l’occasion d'une veillée 


de l'Oblat, 


Ses confrères sont venus nom- 
,breux de tous les coins de la 
province, de même que de la 
Colombie et de la Saskatchewan, 


25 ANS APRES... 


Cinq vieux amis ont eu la chance de se retrouver pour un diner fraternel 
le 3 octobre dernier. 1l s'agit des Pères Maurice Goutier (Calgary), 
Gaston Montmigny (St-Albert) et Daniel Lafrance (North-Battleford, 
Sask.}; derrière eux, debout, on reconnaîtra les Pères Thomas Bilodeau 
et Dollard Desmarais du Collège Universitaire Saint-Jean, 


Tous les cinq ont fait leurs études secondaires au Collège Saint-Jean, et 
sont entrés au noviciat des Pères Oblats, à St-Laurent, Manitoba, en 
1949, Le 8 septembre 1950, ils y faisaient leurs premiers voeux. 
Jouissant tous les cinq d'une excellente voix, ils ont formé à l'époque 
un groupe musical fort apprécié. Nous leur souhaitons de se retrouver à 
l’occasion de la prochaine Année Sainte, en l’an 2000. 


> 
Ecrigus 


Bon > J'comPRENDS 


VAUVÉ, T'comPREN 05! 


repos, 


C'est que le Père Tétreauit 
était une personne profondément 
sympathique dont la voix parfois 
rude, a fait remarquer Mgr Rou- 
thier dans son homélie, dissimu- 
lait mal une grande timidité. 
N'eût été cette timidité, a fait 
remarquer le prédicateur, le Père 
Tétreault aurait laissé le souvenir 
des ‘“‘grands’’ Oblats qui se sont 
illustrés en Alberta et qui reposent 
dans l'impressionnant cimetière 
oblat de St-Albert, 


Mais qu'à cela ne tienne, S'il 
fut un administrateur hors de 


surtout dans les écoles indiennes, 
la plupart de ceux et celles qui 
l'ont connu se souviendront du 
Père Tétreauit comme d'un hom- 
me simple dont les qualités de 
coeur ne tardaient pas à paraître 
dès qu’on entrait en contact avec 
lui, 


Les paroissiens de St-Albert, 
qui ont été les derniers à bénéfi- 
cier de son dévouement, en garde- 
ront un souvenir bien particulier, 
C'est ce qu'a fait remarquer le 
Père Alphonse Roy lors de la 
veillée de prière de mardi soir. 


Le décès subit du Père Té- 


Nominations dans le diocèse de 


"LE HERAUT", organe offi- 
ciel du diocèse de Saint-Paul, 
vient d'annoncer dans son dernier 
numéro les nominations suivantes 
au sein du clergé diocésain: 


L'abbé Armand Beaupré a été 
nommé curé de Le Goff et de la 
colonie Elizabeth. 


L'abbé Antoine Tétu a été 


nommé curé de Grand Centre et. 


. Tous les transfers 
. Tous les frais d'admission 
. Des hôtels de Lère classe 


Pour toutes réservations, VOyez 


. Le voyage en avion aller-retour 


, 
200000000000 0000 


d'Ardmore, 


Le Père Bogdan Smiglak, s.c. a 
été nommé vicaire à la cathédrale, 


L'abbé Walter Laliberty a été 
nommé administrateur des parois- 
ses de Picardville, Jarvie et Dapp. 


Enfin, les abbés Léonard Dero- 
me et Alfred Houde sont tous 
deux en congé d'études à l'Uni- 


INVITATION À TOUS 


À VENIR ACCOMPAGNER LES MONTÉCHOS 


EN ISRAËL ET À ROME 


du 21 décembre 1975 au 4 janvier 1976 


fnvités par le gouvernement d'Israël, 
,  « ; 
les Montéchos chanteront la veille de Noël à Bethléera, 
sous la direction de M. Albert La France, 


. L’honneur est le nôtre car c’est la première fois que le Canada 
sera représenté en-{sraël par une chorale canadienne, 


« Choralc:francophone 
{ n 


. Chorale membre de l'Alliance Chorale Canadienne 


ue  « 


Coût du vo yage par personne: 
$1150.00 


Cela inclut: 


u : x 
. Trois repas par jour en Israël 
. Deux repas par jour à Rome 
. Des excursions tel qu’indiqué sur l'itinéraire 


DATE LIMITE D'INSCRIPTION: 14 NOVEMBRE 


(Dépôt: $200 par personne) 


Premiers arrivés, premiers servis”: 


VOYAGES PRESTIGE LTÉE 
1-11536 - avenue Jasper 
Edmonton, Alberta 


606.0... 0 


la province oblate de l'Alberta- 
Saskatchewan qui a déjà été 
éprouvée à deux reprises dernière- 
ment par le départ du Père Pascal 
et du Frère Guibert. Ces deux 
derniers avaient déjà parcouru 
leur route, mais le Père Tétreault 
a été ravi à l'affection des siens et 
de 5es paroiïssiens alors qu'il 
n'avait que 60 ans. 


A ses frères et soeurs, à ses 
confrères oblats et à ses nom- 
breux amis, nous exprimons nos 
sentiments de .profonde sy mpa- 
thie. 


St-Paul 


versité Laval, à Québec. 


#k # * 


De la même source, on ap- 
prend que l'évêque de St-Paul, 
Mgr Raymond Roy, participera à 
la Conférence Liturgique de 
l'Ouest au Centre de la Providen- 
ce, à Edmonton, les 23 et 24 
octobre; par la suite il se rendra à 
Ottawa pour une réunion de la 
Conférence Catholique Canadien- 
ne, 


Tel.: 482-2595 
482-2821 


en 
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Histoire de la 
communauté française 
d'Edmonton. 
1795 à 
pat Edward John Hart 


Thèse de Maitrise ès Arts soumise 
à la faculté d’études diplômés de 
l’Université de l’Alberta 
Département d'histoire 


1935 ! 


. XLIV- 


CHAPITRE V 
Une communauté au sein d’une communauté 
(1905-1914) 
Politique, colonisation et éducation 


D'autres 
membres de la communauté tra- 
vaillèrent au sein même du systè- 
me scolaire et connurent beau- 
coup de succès, Le plus remar- 
quable d’entre eux fut Julien 
LeBlanc. fl avait vu le jour à Belle 
Côte, en Nouvelle-Ecosse, en 
1886, et il avait fréquenté l’Ecole: 
Normale de Truro avant d'obtenir 
son baccalauréat ès arts du Collè- 
ge Ste-Anne, Au mois de septem- 
bre 1907, il vint à Spring Lake, 
Alberta où il enseigna puis, eni 
1908, il obtint une position aux 
Ecoles séparées à l’école de la' 
Troisième rue, à Edmonton (52}. 
Alors qu'il enseignait ici en 1911, 
il fut nommé au bureau d'exa- 
mens pour l'éducation secondaire 
en Alberta (53) ,Ce premier succès 
devait être suivi de plusieurs au- 
tres. En effet, au mois de juillet 
1912, il fut nommé inspecteur 
d'écoles pour toute la province: 
d’Alberta: cette nomination fut. 
accueillie avec joie par toute la 
communauté canadienne-fran- 
çaise (54), Le premier district qui 
fut confié à l'inspecteur LeBlanc 
fut celui d'Onoway; mais plus 
tard, on lui confia celui de Stur- 
geon puis celui de Clover Bar. En 
1938, il devint le premier surin- 
tendant de ce dernier comté (55). 


En plus de la contribution des! 
personnes déjà mentionnées, il y 
eut deux autres événements qui 
contribuèrent, ces années-là, au 
succès de la communauté en ma- 
tière d'éducation. L'un de ces 
événements fut l'apparition, à Ed- 
monton, d'institutions bilingues 
‘ d'éducation. La première survint 
en 1910 alors que ie Juniorat 
Saint-Jean (des Pères Oblats) dé! 
ménagea de Pincher Creek à Ed 
monton, Le but du Juniorat était 
de dispenser une bonne éducation 
à des jeunes gens qui avaient 
l'intention de devenir des prêtres 
missionnaires. Durant sa première 
année d'opération à Edmonton 
vingt-neuf élèves qui avaient cet 
idéal s’y inscrivirent (56), La 
communauté francophone ac- 
cueillit le Juniorat avec bien: 
veillance, mais son enthousiasme 
fut beaucoup plus grand quand, 
le 2 octobre 1913, le Collège des 
Jésuites qu'on attendait depuis 
longtemps ouvrit ses portes, L'it 
dée d'un collège classique à Ed- 
monton avait pris racine dès 
1904, mais ce n'est qu’au mois 
d'août 1912 que le Révérend Père 
T. Hudon, s.j, arriva à Edmonton 
pour entreprendre la construction 
de ce collège, L'édifice lui-même 
qui fut construit sur le site qui est 
aujourd’hui occupé par l'hôpital 
Charles Camsell, fut financé en 
grande partie au moyens de sous: 


criptions de plusieurs leaders de 
la communauté tels que J.H, Pi- 
card et J.H, Gariépy (57). Dès. 
que la construction fut terminée, 
on commença les classes avec 
quarante étudiants divisés en qua- 
tre classes élémentaires, dont 
deux étaient enseignées en anglais 
et deux en français, Le personnel 
des débuts était composé exclu-, 
sivement de Jésuites, dont le révé- 
rend Père Hudon, recteur et pré- 
fet des études: le révérend Père 
Drummond, professeur de théolo- 
gie; le révérend Père E, Lessard, 
préfet de discipline: le révérend 
Père Mailhot, professeur de latin: 
les révérends Pères Richards et 
Crawford, professeurs d'anglais: 
et les révérends Pères Hamelin, 
Beaudry et Belisle, professeurs de 
français et de mathématiques 
(58), 


La création de collèges bilin- 
ques contribua à combler un be- 
soin réel dans la lutte de la 
communauté francophone pour 
maintenir une: identité distincte, 
et ajouta un nouvel élément cul- 
turel à la vie de la ville, Avec la 


création d’un collège classique, 


les parents canadiens-français qui. 
désiraient donner à leurs enfants 
une éducation classique en fran- 
çais n'avaient plus besoin de les 
envoyer au Québec, Cela dépas: 
sait d’ailleurs les moyens de plu- 
sieurs. Aussi, on espérait, dans la 
communauté, que le Collège des 


‘ Jésuites deviendrait un lieu d’en- 


traMhement pour préparer l'élite 
de demain qui conduirait la com- 
munauté (59), IF n'est pas éton- 
nant dès lors que parmi les pre- 
miers à fréquenter le Collège, on 
trouve les fils de plusieurs ci- 


toyens canadiens-français remar- 


quables. . 


(52} Entrevue avec Jullen LeBlanc, 8. 
novembre 1970, 


(53) LE COURRIER DE L'OUEST, 
22 juin 1911. 


(54) LE PROGRES, 25 juillet 1912, 


(55) Entrevue avec Julien LeBlanc, 3 
novembre 1970, 


(55) Entrevue avec Julien LeBlanc, le 
3 novembre 1970, 


(56) Maclean, pp 4111-12, 


(67) Entrevue avec J, Laurier Picard, 
le 22 octobre 1970, 


(58) LE COURRIER DE L'OUEST, 2 
octobre 1913, 


(59) Entrevue avec le Père Roméo Ket- 
chen, le 2 octobre 1970, et AM, 
Déchène, le 29 septembre 1970, ‘ 


Comme nous le mention. 
nions la semaine dernidre, un 
important concours oratoire a eu 
lieu à l’école J.H. Picard 


d'Edmonton le 3 octobre dernier.” 
Les juges n'ont pas eu la tâche’ 


facile, Le premier prix a été 
accordé à Marc Leblanc (12e an- 
née): le second est allé à Joan 
Paré (1îe année}; le troisième a 
été mérité par Diane Deblois (11e 
année), Par ailleurs on a accordé 
une mention honorable à Anita 
Dagenais de la 12e année. Voici 
nos orateurs en action: 
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DIANE DEBLOIS 


s'est mérité le prix de distinction. 
avec un récit intitulé ‘L'enfant 


et le miroir”. 


JOYEUX ANNIVERSAIRE 


Au 
_ CONCOUTS 


oratoire 
LL 
J.H. Picard 


MARE LEBLANC : 

a parlé au coeur ‘’canayen” de ses 
600 compagnons en interprétant 
un extrait de ‘’Ti-Coq”’ de Gratien 
Gélinas. 


I s'est mérité le prix d'honneur, 


JOANNE 
PARE 


a interprété 
avec beaucoup 
de grâce un ex- 
trait du ‘’Petit 
Prince‘ de 
Saint-Exupéry, 
Elle s'est vue 
décerner un 
prix de très 
grande distinc- 
tion 


ANITA 
DAGENAIS 


est devenue le 
“Curé de Cucu- 


gnan””’ lors du 
concours ora- 


toire, Son ex- 
cellente inter- 
prétation de 
ce texte de 


Daudet lui a 
valu une men- 


tion honorable. 


aux membres de l'A.C.F.A. par le Service de Sécurité familiale 


VENDREDI, le 1 7octobre 


Mme Léonne DUROCHER, Ste-Lina 
Victor GAUTHIER, MeLennan 
Abbé Alain GENDRE, Slave Lake 


SAMEDI, le 18 octobre 


Armand BARIL, Edmonton 
Mme Edith BRISSON, Banff 


MARDI, le 21 octobre 


Dr Jean-Louis ARES, Don Mills 

Mme Madeleine BERUBE, Beaumont ’ 
Lucien À, COTE, Donnelly 

Léon FONTAINE, StPoul 

Léo GOUDREAU, Beaumont 

Soeur Germaine LAMBERT, c.s.c., Donnelly 

Roger MONFETTE, St-Isidore ‘ 

Georges VINCENT, Edmonton 


RP, Benoit FRIGON, McLennan 


Laurent GAREAU, Edmonton 
Albertin HANDFIELD, Edmon:on 


Cuy NOBERT, St-À Lbert 


Soeur Lucienne PARADIS, a.sv., Hobbema 
Georges T. PELLETIER, Edmonton 


Gibert POIRIER, Jean Cô1ë 
DIMANCHE, le 19 octobre 
René BLAIS, Edmonton 


Mlle Georgette HEBERT, St.Vincent 
Soeur Thérèse MERCIER, c.s.c., Lae La Biche 


* Roland ROQUE, StPaul 
LUNDI, le 20 octobre 


Mme Lillian BOURGEOIS, Falher 


Charles DECHENE, Calgary 


Mme Clara FAUCHE , Edmonton 


Mme Lucie JEAN, Kitimat 


Soeur Bertha NOËL, fi, Whitecourt : 
Laurent ULLLAC, Edmonton 


MERCREDI, le 22 octobre 


Léo BILODEAU, Edmonton 
Maurice BOIVIN, Tangente 

Elisée BOUCHER, High Level 
Benoit DESROSIERS, Peace River 
Mile Suzanne F'ORTIN, Edmonton 
Henri L’'ABBE, Falher 

Jacques LORD, Fort Kent 

R.D. MEUNIER, Valleyvietw 
Lucien OUELLÉT Tangente 
Philippe OUELLET, Tangente 

Léo ROBERGE, Beaumont 

Mme Madeleine SASSE VILLE, Jean Coté 
Rémi ST-ARNAULT, St. Vincent 


JEUDI, le 23 octobre 
Mlle Madeleine Marie BLANCHETTE, Edmonton 


Raymond FAUCHER, Edmonton 
Mile Cécile L'ABBE, Édmonton 


